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En Toute Piété

Triste Ramadan
pour les 
Gazaouis

Le Maroc prend part aux efforts internationaux
d'assistance humanitaire à la bande de Gaza au

commencement du mois sacré de Ramadan

Libération

Page 3. Lire également P6

Histoire de se racheter, tout particulièrement, auprès de
cette chère moitié sans laquelle nous ne serions pas, nous

autres, dans un sens comme dans l‘autre, ce que nous sommes
aujourd’hui, souhaitons alors un bon Ramadan à vous toutes
mesdames. Et happy women’s day dans la foulée !

Ne nous en voulez surtout pas pour ce «petit» décalage,
d’autant plus que nous avons une fort belle excuse constam-
ment prête à être servie. C’est  que nous apprécions vos inesti-
mables efforts, vos grands mérites, comme nous reconnaissons
vos incommensurables sacrifices, cohabitons avec vos sautes
d’humeur et humons votre parfum… à longueur d’année.
Qu’est-ce donc une petite journée par rapport à toutes les au-
tres ?

D’aucuns poussent la finesse jusqu’à offrir une rose.
D’autres se veulent plus galants (ou plus prodigues) en pro-

posant tout un  bouquet.
Geste raffiné si l’en est. Sauf  qu’il y a plus « subtil » depuis

peu. Depuis cette cérémonie insolite et cet hommage inégalé
organisés dans un pays existant, à ce qu’il paraît, sur cette pla-
nète qui est la nôtre et où l’on a gratifié toutes les femmes ho-
norées par un seul et même bouquet que chacune se voyait
retirer alors qu’elle venait à peine de le recevoir pour qu’il soit
remis au chef  de l’Etat (sic) dudit pays qui se chargeait de le
mettre, pour une poignée de secondes tout au plus, entre les
mains de la suivante !

Il y a fort à parier que ce même bouquet va servir pour tous
les 8 mars à venir, le plastique faisant l’affaire.

Retour de ce côté-ci pour chuchoter dans l’oreille de ces
mecs « offreurs » de roses de chez nous : Les courses, la cuisine,
la vaisselle … Faites un effort dans ce sens. Le tout dans la
bonne humeur.

Et c’est bien meilleur que toutes les roses du monde. Sur-
tout quand celles-ci sont en plastique.

Directeur de Publication et de la Rédaction : Mohamed Benarbia

Vœux
A l’occasion de l’avènement du mois de Ramadan, Libéra-

tion présente ses vœux déférents à S.M le Roi Mohammed VI
et aux membres de la famille Royale.

Nos vœux s’adressent également à l’ensemble du peuple
marocain et à la Oumma islamique.

Les roses du
Ramadan

une 12 mars.qxp_Mise en page 1  11/03/2024  13:53  Page1



Le ministère de l'Agriculture, de
la Pêche maritime, du Déve-
loppement rural et des Eaux et
Forêts a catégoriquement dé-

menti, dimanche, les rumeurs circulant
sur certains médias et réseaux sociaux
prétendant la présence du virus de l'hé-
patite A dans les fraises marocaines.

"Suite aux rumeurs circulant sur
certains médias et réseaux sociaux pré-
tendant la présence du virus de l'hépa-
tite A dans les fraises marocaines, et
malgré le démenti et les clarifications
émanant de l'Office national de sécurité
sanitaire des produits alimentaires
(ONSSA), après le résultat d'analyses
précises effectuées, et compte tenu de
la persistance de ces informations erro-
nées sans fondement, émanant d'entités

visant à porter atteinte à la réputation
du produit agricole marocain, le minis-
tère de l'Agriculture, de la Pêche mari-
time, du Développement rural et des
Eaux et Forêts, dément catégorique-
ment la véracité de ces nouvelles", in-
dique un communiqué du ministère.

D'après la même source, l'ONSSA,
aussitôt informé de l'alerte sanitaire sur
un lot de fraises exportées du Maroc, a
ouvert une enquête et mené les investi-
gations nécessaires qui ont permis
d'identifier le champ et l'unité de condi-
tionnement concernés, ainsi que de sui-
vre le lot de fraises exportées.

Le ministère fait également savoir
que les services de l'ONSSA ont effec-
tué toutes les analyses nécessaires au ni-
veau de l'unité de production du lot de

fraises en question afin d'évaluer leur
qualité et de détecter d'éventuels risques
sanitaires. 

Les analyses de laboratoire ont
montré que les résultats pour l'hépatite
A étaient négatifs, et aucune contami-
nation des eaux d'irrigation n'a été dé-
tectée. De plus, il a été confirmé que les
travailleurs du champ sont soumis à un
contrôle strict pour garantir la sécurité
sanitaire des fraises.

Ainsi, le ministère assure la sécurité
sanitaire des fraises, comme celle de
tous les produits agricoles du Royaume,
rappelant les efforts déployés pour veil-
ler à l'exécution permanente et précise
du plan de surveillance annuel de
l'ONSSA sur le marché national. Ce
plan comprend des centaines d'échan-

tillons de fruits rouges pour vérifier leur
sécurité et leur conformité aux normes
de sécurité sanitaire.

Le ministère se réserve le droit de
recourir aux procédures légales contre
les auteurs de ces fausses informations
et de lutter contre les différentes
sources diffusant de fausses informa-
tions sur les produits agricoles natio-
naux, conformément à la législation en
vigueur.

Et de conclure : "Les consomma-
teurs sont invités à faire preuve de pru-
dence et à se référer aux sources
officielles pour obtenir des informa-
tions sur la sécurité alimentaire.
L'ONSSA reste engagé à garantir la sé-
curité et la qualité des produits alimen-
taires au Maroc".
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Le ministère de l'Agriculture dément les rumeurs sur 
la contamination des fraises marocaines par l'hépatite A

Réunion de planification finale 
de l’exercice “African Lion 2024”
L’Etat-Major Zone Sud

abrite, du 11 au 15 mars
2024 à Agadir, la réunion de

planification finale de l’exercice
"African Lion 2024", indique lundi
l’Etat-major Général des Forces ar-
mées Royales (FAR) dans un com-
muniqué.

Les planificateurs d’une dizaine
de pays, dont des représentants des
Forces Armées Royales et des Forces
Armées des États-Unis d’Amérique,
procèderont à la finalisation des mo-
dalités de déroulement des diffé-
rentes activités prévues dans le
programme de cette 20ème édition,
précise la même source. Les activités
programmées comprendront des

formations portant sur plusieurs do-
maines opérationnels, un exercice de
planification destiné aux cadres
d’Etats-Majors, des manœuvres in-
terarmes et interarmées, des actions
civilo-militaires ainsi que des exer-
cices de décontamination NRBC
(nucléaire, radiologique, biologique
et chimique), ajoute le communiqué,
notant que l'objectif  principal est de
promouvoir l’interopérabilité et de
renforcer les capacités d’intervention
dans un contexte multinational.

Prévu du 20 au 31 mai 2024 dans
les régions d’Agadir, Tan-Tan, Tata,
Kénitra, Benguérir et Tifnit, l’exer-
cice "African Lion 2024" vise à ren-
forcer la coopération militaire entre

le Maroc et les Etats-Unis et à favo-
riser les échanges entre les forces ar-
mées des pays participants dans le

but de promouvoir la paix, la sécu-
rité et la stabilité dans la région,
conclut-on.
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Le Maroc devait participer dès
hier aux efforts internationaux
d'assistance humanitaire à
Gaza, en fournissant des vi-

vres et du matériel. Selon la radio pu-
blique Kan Reshet Bet, les Forces
Royales Air entameront dès aujourd'hui
une opération de largage aérien de den-
rées alimentaires dans la partie nord de
la bande de Gaza, où règne la famine,
surtout au commencement du mois
sacré de Ramadan.

La guerre contre les habitants de
Gaza provoque une crise humanitaire
majeure dans la bande, soumise par Is-
raël à un siège total depuis le 9 octobre,
où l'ONU redoute une famine générali-
sée. "Je nourris ma fille avec de l'eau, de
l'eau, juste pour qu'elle ne meure pas. Je
n'ai pas le choix", a raconté à Gaza-ville
une femme portant son bébé en pleurs
dans ses bras.

Il y a lieu de souligner que la Jorda-
nie, les Etats-Unis, la France, la Belgique
et l'Egypte ont participé dimanche der-
nier à des parachutages d'aide.

L'UE et les Etats-Unis avaient an-
noncé vendredi dernier préparer un cor-
ridor maritime depuis Chypre, située
dans l'est de la Méditerranée, à quelque
370 kilomètres de Gaza.

Un premier navire affrété par l'ONG
espagnole Open Arms en partenariat

avec l'ONG américaine World Central
Kitchen (WCK) devrait appareiller du
port de Larnaca "dans les prochaines
heures", a annoncé dimanche le gouver-
nement chypriote.

Laura Lanuza, la porte-parole
d'Open Arms, avait indiqué samedi que
WCK "construisait une jetée" à Gaza
pour pouvoir décharger les cargaisons.

Des habitants se sont rendus sur la
plage dans le sud de la ville de Gaza
dans l'espoir de voir arriver le navire.
"J'attends depuis ce matin, car demain
commence le mois sacré de Ramadan et
la situation est tragique", a assuré Mo-
hammed Harrara à l'AFP.

"Ils ont dit qu'un bateau chargé
d'aide allait arriver et que les gens pour-
raient manger", a dit un autre Palesti-
nien, Mohammed Abou Baïd. "Dieu
seul sait. Nous ne le croirons pas tant
que nous ne l'avons pas vu", a-t-il
ajouté.

Le président américain Joe Biden
avait annoncé récemment qu'un navire
militaire américain avait quitté les Etats-
Unis avec le matériel nécessaire à la
construction d'une jetée, qui pourrait
prendre jusqu'à 60 jours.

Mais l'ONU affirme que les parachu-
tages et l'envoi d'aide par mer ne peu-
vent se substituer à la voie terrestre.

Cette aide passe principalement par

Rafah, une ville collée contre la frontière
égyptienne, où sont massées, selon
l'ONU, près d'un million et demi de per-
sonnes vivant dans l'angoisse d'une of-
fensive terrestre israélienne.

Les habitants de la bande de Gaza
espéraient une trêve pour le début du
Ramadan, mais en vain. "Ils disent
chaque jour qu'il y aura une trêve au pre-
mier jour du Ramadan. Mais comme
vous le voyez, il y a encore eu des
frappes ce matin. Assez de cette
guerre!", a déclaré à l'AFP un déplacé,
Moumen Ahmad, après un bombarde-
ment israélien sur Rafah, dans le sud de
la bande de Gaza.

Une source proche des négociations
a toutefois déclaré dimanche dernier à
l'AFP "qu'il y aurait une accélération des
efforts diplomatiques dans les 10 pro-
chains jours" afin de tenter d'obtenir un
accord durant la première moitié du Ra-
madan.

Les Etats-Unis craignent que la si-
tuation devienne "très dangereuse", en
particulier à Jérusalem-Est, où se situe
l'esplanade des Mosquées, troisième lieu
saint de l'Islam, si les combats conti-
nuaient pendant le Ramadan.

A rappeler que l'ONU a tiré récem-
ment la sonnette d’alarme sur une "fa-
mine généralisée presque inévitable"
dans la bande de Gaza, particulièrement

dans le nord du territoire palestinien as-
siégé par Israël.

"Si rien ne change, une famine est
imminente dans le nord de Gaza", a dé-
claré devant le Conseil de sécurité de
l'ONU Carl Skau, directeur exécutif  ad-
joint du Programme alimentaire mon-
dial (PAM).

Aucun convoi n'a pu se rendre dans
le nord de Gaza depuis le 23 janvier,
selon l'ONU, qui dénonce les entraves
des autorités israéliennes.

Et le nord du territoire palestinien
n'est pas la seule zone à risque après
bientôt cinq mois de guerre entre Israël
et le Hamas.

"Si rien n'est fait, nous craignons
qu'une famine généralisée à Gaza soit
presque inévitable", a renchéri Ramesh
Rajasingham, au nom du chef  du bu-
reau humanitaire de l'ONU (OCHA)
Martin Griffiths.

"Pas moins de 576.000 personnes à
Gaza - un quart de la population – sont
à un pas de la famine", et pratiquement
la totalité des 2,2 millions d'habitants
"dépendent d'une aide humanitaire ter-
riblement inadéquate pour survivre", a-
t-il ajouté.

"Aussi sinistre que soit le tableau au-
jourd'hui, il peut encore se détériorer
davantage".

H.T

3 Actualité

Triste Ramadan pour les Gazaouis
Le Maroc prend part aux efforts internationaux d'assistance humanitaire

à la bande de Gaza au commencement du mois sacré de Ramadan
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Journée internationale des femmes juges

Pour consolider la parité dans le système judiciaire

En avril 2021, l'Assem-
blée générale des Na-
tions unies a décrété le

10 mars "Journée internatio-
nale des femmes juges", à un
moment où des voix s'élevaient
pour sensibiliser à l'importance
de renforcer la présence fémi-
nine aux postes de décision, y
compris au sein du pouvoir ju-
diciaire.

Dans cette résolution, l'As-
semblée générale souligne que
malgré l'engagement accru des
femmes dans la vie publique,
elles demeurent nettement
sous-représentées aux postes
de décision, notant que relati-
vement peu de femmes occu-
pent des fonctions de juge, à
tous les niveaux de la magistra-
ture et en particulier dans la
haute magistrature.

La représentation des
femmes dans le système judi-
ciaire est essentielle pour garan-
tir que les tribunaux

représentent leurs citoyens, ré-
pondent à leurs préoccupations
et rendent des jugements éclai-
rés, selon la résolution qui re-
lève que cette journée
internationale est l'occasion de
célébrer les progrès réalisés et
de sensibiliser aux défis à venir.

Selon l'ONU, dans la plu-
part des pays européens, il y a
plus de femmes que d'hommes
parmi les juges professionnels
ou les magistrats. Cependant,
les femmes représentent 41%
des juges des Cours suprêmes
nationales et seulement 25%
des présidents de Cour.

Dans les pays arabes, une
étude élaborée par la Commis-
sion économique et sociale
pour l'Asie occidentale
(CESAO) en partenariat avec la
Commission internationale de
juristes et le Haut-Commissa-
riat des Nations unies aux
droits de l'Homme (HCDH)
sur les femmes juges dans le

monde arabe a révélé de fortes
disparités entre et au sein de
ces pays. De même, la repré-
sentativité des femmes dans les
institutions judiciaires reste li-
mitée, en dépit des efforts de
plusieurs Etats pour augmenter
le nombre de femmes magis-
trates et procureurs.

L'étude fait également état
du nombre croissant de
femmes dans les institutions ju-
diciaires dans certains pays
arabes tels le Maroc, la Jorda-
nie, la Tunisie et le Liban.

Dans ce contexte, le
Royaume est considéré parmi
les pionniers dans le monde
arabe en matière d'accès des
femmes aux institutions judi-
ciaires, d'autant plus la pre-
mière femme juge marocaine a
été nommée en 1961.

Dans le cadre du renforce-
ment de la présence des
femmes au sein du pouvoir ju-
diciaire marocain, le Plan stra-

tégique du Conseil supérieur du
pouvoir judiciaire (CSPJ) pour
la période 2021-2026 appelle
dans "l'Action 37" à œuvrer à la
parité dans l’octroi des respon-
sabilités, en tenant compte de
la compétence et de l’égalité
des chances.

En chiffres, le président dé-
légué du CSPJ Mohamed Ab-
denabaoui avait indiqué, lors du
16ème congrès de l'Association
internationale des femmes
juges en mai 2023 à Marrakech,
que la femme marocaine a
réussi à se démarquer et à ren-
forcer sa présence dans le sec-
teur judiciaire après
l’indépendance du Royaume,
précisant que 20 magistrates
occupent des fonctions de ges-
tion de Cours d’appel, des tri-
bunaux de première instance et
dans le Parquet, en plus d’une
femme juge présidente d'une
Chambre au sein de la Cour de
cassation, et cinq autres

femmes magistrates prési-
dentes de services au sein de la
même juridiction.

Lors de cette conférence, le
procureur général du Roi près
la Cour de cassation et prési-
dent du ministère public, El
Hassan Daki, a relevé que le
secteur de la justice se caracté-
rise par une représentativité ac-
crue des femmes juges, dont le
nombre s’élève à 1.093, ce qui
représente 26% de l’ensemble
des juges.

La présence des femmes
dans le secteur judiciaire consti-
tue aussi une source d’inspira-
tion pour les générations
montantes de femmes juges,
appelées à assumer des rôles
pionniers dans le domaine de la
justice au service de la protec-
tion des droits et libertés, de la
consécration du principe de
l’égalité devant la loi et de la ga-
rantie de l’indépendance du
pouvoir judiciaire, a-t-il ajouté.

Lors d'une cérémonie orga-
nisée vendredi dernier par la
Présidence du ministère public
à l'occasion de la Journée inter-
nationale de la femme, M. Daki
a réitéré l’engagement du mi-
nistère public à promouvoir la
présence de la femme dans le
système judiciaire, rappelant
que les femmes représentent
plus de 50% du personnel de
cette institution, notamment
dans des postes de responsabi-
lité.

Dans une déclaration à la
MAP, Wafaa Lamles, membre
du Bureau central de l’Amicale
Hassania des magistrats, a mis
en avant les acquis significatifs
réalisés par le corps de la justice
en matière d'approche genre
depuis l'adoption de la Consti-
tution de 2011, précisant que
l'accès à la profession judiciaire
est ouvert aussi bien aux
femmes qu'aux hommes, selon
les critères de compétence et de
mérite.

Par Hind Sadki (MAP)

Droits des femmes

Les avancées du Maroc mises en avant à Saint-Domingue
Les avancées du Maroc en ma-

tière des droits des femmes ont
été mises en avant lors d’une cé-

rémonie organisée à Saint-Domingue
à l’occasion de la Journée internatio-
nale de la femme.

Dans une allocution de circons-
tance, l’ambassadeur du Royaume en
République dominicaine, Hichame
Dahane, a passé en revue les réformes
majeures engagées par le Maroc sous
le leadership de Sa Majesté le Roi Mo-

hammed VI en vue de promouvoir les
droits des femmes, rappelant notam-
ment le processus de révision du
Code de la famille lancé par le Souve-
rain dans le discours du Trône de
2022.

Le diplomate a également souligné
l’importance des droits de Femme en
tant que priorité nationale, ainsi que
l’apport de la femme dans la dynamique
que connaît le Royaume dans le cadre
du nouveau modèle de développement,

indique un communiqué de la représen-
tation diplomatique du Maroc dans ce
pays des Caraïbes.

La cérémonie marquée par un hom-
mage à deux femmes marocaine et do-
minicaine, s’est déroulée en présence
de plusieurs personnalités dont le mi-
nistre de l’Enseignement supérieur do-
minicain, Franklin Garcia Fermin, la
présidente du Parlement d'Amérique
centrale (Parlacen), Silvia Garcia Po-
lanco et l’ancien président du Sénat et

conseiller, Eduardo Estrella.
Ont également assisté à cet événe-

ment le consul honoraire du Maroc
dans ce pays des Caraïbes, Foued
Mauad Brinz et le consul honoraire du
Royaume dans la région de la Rimana,
Agustin Lama, outre des députés, des
membres de l’Association dominicaine
d'amitié avec le Maroc (Adamar), ains
que des universitaires, des hommes
d’affaires, des artistes et des représen-
tants de la société civile.

Page 4 le 12 mars 2024.qxp_Mise en page 1  11/03/2024  12:32  Page1



5 LIBÉRATION   MARDI 12 MARS 2024

Po
rt

ra
it

Invasion de l'Ukraine, répression en
Russie, confrontation avec l'Occi-
dent: c'est en chef  de guerre auto-
ritaire que Vladimir Poutine, au

pouvoir depuis un quart de siècle, aborde
la présidentielle pour rester au Kremlin
six années de plus.

Le dirigeant russe, qui a fait réformer
en 2020 la Constitution pour pouvoir res-
ter aux commandes jusqu'en 2036, est as-
suré d'être réélu pour un cinquième
mandat lors du scrutin organisé du 15 au
17 mars. Il en a déjà effectué deux de
quatre ans et deux de six ans, avec entre
les deux un intermède comme Premier
ministre.

La verticale du pouvoir instaurée par
Vladimir Poutine, issu du KGB sovié-
tique et arrivé au Kremlin le 31 décembre
1999, a mis en évidence deux caractéris-
tiques de son régime au fil des ans.

La première, celle d'un durcissement
constant avec d'abord la mise au pas des
oligarques, la deuxième guerre de Tchét-
chénie, l'étouffement des libertés pu-
bliques, des médias et de l'opposition.

Son plus célèbre opposant, Alexeï
Navalny, est mort en février dans des cir-
constances troubles dans la prison de
l'Arctique russe où il purgeait une longue
peine pour "extrémisme".

Deuxième caractéristique: une quête
de puissance géopolitique, avec la guerre
en Géorgie (2008), l'annexion de la Cri-
mée ukrainienne (2014), l'intervention
militaire en Syrie (2015), et l'invasion de
l'Ukraine (2022).

L'Europe, en particulier l'Allemagne
d'Angela Merkel, avait cru pouvoir cana-

liser ces ambitions, pariant sur l'interdé-
pendance économique via des achats
massifs de gaz russe. En vain.

A 71 ans, Vladimir Poutine semble in-
déboulonnable.

Le maître du Kremlin est certes em-
pêtré dans la guerre en Ukraine et son
armée a subi d'humiliantes défaites, mais
il persiste, visant une victoire à l'usure
grâce à la fatigue des bailleurs occiden-
taux et de la population ukrainienne.

Et, deux ans après le début de l'assaut,
Vladimir Poutine voit des raisons d'y
croire.

Ses soldats, à l'offensive, se sont em-
parés de la ville forteresse d'Avdiïvka,
dans l'est, et poussent face à des troupes
ukrainiennes en manque de munitions et
d'hommes frais.

Fin février, le président russe a juré
que ses soldats "ne reculeront pas" en
Ukraine.

Pour la Russie, c'est une "question de
vie ou de mort", selon lui.

Dès le déclenchement de l'assaut, il a
accusé l'Ukraine de "nazisme", revendi-
qué ses territoires et présenté le conflit
comme une guerre par procuration our-
die par les Américains.

Toute opposition à l'invasion est de-
puis passible de prison. Des milliers de
Russes ont été harcelés, poursuivis, em-
prisonnés ou poussés à l'exil.

Qu'importe les sanctions occiden-
tales, qu'importe la Cour pénale interna-
tionale qui poursuit Vladimir Poutine
pour la déportation d'enfants ukrainiens
et qu'importe les pertes de l'armée. Car le
président russe s'est donné une mission:

en finir avec l'hégémonisme occidental.
En octobre, il annonce avoir pour

"tâche de bâtir un nouveau monde".
Il faut dire que l'ex-agent du KGB, en

poste en Allemagne de l'Est dans les an-
nées 1980, reste meurtri par la désintégra-
tion de l'Union soviétique et sa défaite
dans la Guerre froide.

Et Vladimir Poutine peut se targuer
de sa proximité avec la Chine, de la soif
de l'Asie pour ses hydrocarbures ou en-
core de ces pays africains qui se tournent
vers Moscou et ses groupes paramilitaires
pour contrer le "néocolonialisme" occi-
dental.

Le dirigeant russe porte un autre leit-
motiv. Pour lui, la Russie est le porte-dra-
peau des valeurs "traditionnelles", face à
ce qu'il juge être la "décadence" morale
de l'Occident et sa tolérance à l'égard des
LGBT+.

Avec l'échec de la contre-offensive
ukrainienne de l'été 2023, Vladimir Pou-
tine se sent les coudées plus franches, les
Occidentaux se divisant sur la poursuite
de l'aide à l'Ukraine.

Il a opéré un retour sur la scène inter-
nationale, et l'économie russe a globale-
ment absorbé le choc des sanctions
occidentales, malgré l'inflation et la dé-
pendance envers la production militaire.

Tout puissant qu'il soit, le président
reste cependant face à des défis.

Sa guerre en Ukraine est loin d'être
gagnée. La capacité des Russes, des élites
et de l'économie à supporter ce conflit
dans la durée reste une véritable interro-
gation. La mutinerie en juin 2023 des
mercenaires de Wagner, mené par Ev-

guéni Prigojine, longtemps un de ses fi-
dèles, en a été l'illustration. La mort des
chefs rebelles dans un crash d'avion, pré-
senté comme accidentel, a permis au
Kremlin de clore ce chapitre.

Sur le plan politique intérieur, le
Kremlin ne tolère plus l'opposition.

Certains sont morts, comme Alexeï
Navalny ou encore Boris Nemtsov assas-
siné en 2015, et d'innombrables ano-
nymes sont également derrière les
barreaux pour avoir dénoncé l'invasion
de l'Ukraine.

Néanmoins, pour une majorité de ses
compatriotes, Vladimir Poutine reste
celui qui a d'abord rendu son honneur à
une Russie minée par la misère, la corrup-
tion et la déchéance alcoolique de son
prédécesseur Boris Eltsine.

Agé de 47 ans lorsqu'il entre au
Kremlin, il promet l'amitié aux Occiden-
taux et développe l'économie, profitant
des cours favorables des hydrocarbures.

L'Américain George W. Bush le juge
à l'époque "remarquable", l'Allemand
Gerhard Schröder et l'Italien Silvio Ber-
lusconi sont ses amis. Malgré la répres-
sion qui s'installe, malgré les exactions en
Tchétchénie.

Mais les germes du divorce avec l'Oc-
cident sont déjà là. Et Vladimir Poutine
les présente en 2007 à Munich dans un
réquisitoire virulent face à des dignitaires
occidentaux.

Il accuse l'Otan de menacer la Russie
et reproche aux Etats-Unis de se voir en
"seul souverain" du monde. Des argu-
ments recyclés pour justifier l'invasion de
l'Ukraine.

Vladimir Poutine

Un tsar guerrier en quête de grandeur internationale 
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Premier jour de ramadan à Gaza
sous les bombardements israéliens

Le ramadan a commencé lundi dans
la bande de Gaza assiégée et dévas-
tée, sans espoir de trêve dans la
guerre entre Israël et le Hamas, pen-

dant que la communauté internationale mul-
tiplie les efforts pour faire parvenir de l'aide
à la population frappée par la famine.

Des dizaines de bombardements israé-
liens ont visé plusieurs régions du territoire
palestinien, selon les autorités du Hamas, no-
tamment les villes de Gaza, dans le nord,
Khan Younès et Rafah, dans le sud.

"Le début du ramadan est couvert de té-
nèbres, avec le goût du sang et la puanteur
partout", a témoigné à l'AFP Awni al-Kayyal,
un homme de 50 ans déplacé à Rafah.

"Je me suis réveillé dans ma tente et j'ai
commencé à pleurer sur notre sort. Soudain,
j'ai entendu des explosions et des bombarde-
ments. J'ai vu des ambulances emporter les
morts et les blessés", a-t-il raconté, ajoutant
que sa famille n'aurait "pas de nourriture sur
la table du dîner" après la rupture du jeûne
lundi soir.

Pendant ce temps, un navire de l'ONG
espagnole Open Arms chargé de 200 tonnes
de vivres est prêt à quitter Chypre, le pays de
l'UE le plus proche de Gaza, pour le territoire
palestinien, dans le cadre d'un couloir mari-
time annoncé par l'Union européenne.

Le navire doit appareiller du port de Lar-
naca, sur la Méditerranée, distant d'environ
370 kilomètres de la bande de Gaza.

Dimanche, des habitants se sont rendus
sur la plage dans le sud de la ville de Gaza
dans l'espoir de le voir arriver. "Ils ont dit
qu'un bateau chargé d'aide allait arriver et que
les gens pourraient manger", a raconté à
l'AFP l'un d'eux, Mohammed Abou Baïd.
"Dieu seul sait. Nous ne le croirons pas tant

que nous ne l'aurons pas vu", a-t-il ajouté.
Mais l'ONU, qui redoute une famine gé-

néralisée dans le territoire, soumis par Israël
à un siège total depuis le 9 octobre, affirme
que l'envoi d'aide par mer et les parachutages
organisés par plusieurs pays ne peuvent se
substituer à la voie terrestre.

L'aide internationale, contrôlée par Israël,
n'entre qu'au compte-gouttes dans la bande
de Gaza alors que les besoins sont immenses,
notamment dans le nord du territoire très dif-

ficilement accessible.
Cette aide arrive principalement depuis

l'Egypte par Rafah, une ville collée contre la
frontière égyptienne, où sont massées, selon
l'ONU, près d'un million et demi de per-
sonnes vivant dans l'angoisse d'une offensive
terrestre annoncée par Israël.

La guerre a été déclenchée le 7 octobre
par une attaque sans précédent menée par des
commandos du Hamas infiltrés depuis Gaza
dans le sud d'Israël, qui a fait au moins 1.160
morts, la plupart des civils, selon un dé-
compte de l'AFP établi à partir de sources of-
ficielles israéliennes.

En représailles, Israël a promis d'anéantir
le mouvement islamiste, au pouvoir à Gaza
depuis 2007. Son armée a lancé une offensive
qui a fait jusqu'à présent 31.112 morts dans
la bande de Gaza, en majorité des civils, selon
le ministère de la Santé du Hamas.

Les bombardements ont fait 67 morts en
24 heures, a annoncé lundi le ministère, dont
quatre personnes d'une même famille tuées
par une frappe sur leur maison pendant les
prières de l'aube à Rafah.

L'armée a annoncé que 15 combattants
islamistes avaient été tués dimanche dans ses
opérations dans le centre de Gaza. Des "raids
ciblés" ont également visé des maisons dans
le quartier de Hamad à Khan Younès.

En dépit de nouvelles discussions début
mars au Caire, les Etats-Unis, le Qatar et
l'Egypte, les trois pays médiateurs, ne sont pas
parvenus à arracher un accord sur une trêve.

Une source proche des négociations a
toutefois déclaré dimanche à l'AFP "qu'il y
aurait une accélération des efforts diploma-
tiques dans les 10 prochains jours".

Le Hamas réclame notamment un ces-
sez-le-feu définitif  et un retrait des troupes

israéliennes avant tout accord sur une libéra-
tion des otages retenus à Gaza.

Israël exige que le Hamas fournisse une
liste précise des otages encore vivants mais le
mouvement palestinien a dit ignorer qui était
"vivant ou mort" parmi eux. Selon Israël, 130
otages se trouvent encore à Gaza, dont 31 se-
raient morts, sur environ 250 personnes en-
levées le 7 octobre.

Les Etats-Unis craignent que la situation
ne devienne "très dangereuse" en particulier
à Jérusalem-Est, où se trouve l'esplanade des
Mosquées, troisième lieu saint de l'Islam, si
les combats continuent pendant le ramadan.

Le président américain, Joe Biden, qui a
haussé le ton ces derniers jours envers Israël,
a transmis un message de solidarité pour le
début du ramadan.

"Cette année, cela arrive à un moment
d'immense douleur", a-t-il déclaré. "Alors que
les musulmans se rassembleront dans le
monde entier au cours des jours et des se-
maines à venir pour rompre leur jeûne, la
souffrance du peuple palestinien sera au pre-
mier plan pour beaucoup. Elle l'est pour
moi", a affirmé Joe Biden.

En tant que gardien de deux des lieux
saints de l'islam, le roi Salmane d'Arabie saou-
dite a exhorté la communauté internationale
"à assumer ses responsabilités pour mettre fin
à ces crimes odieux et garantir la mise en
place de couloirs humanitaires et d'aide sûrs".

Le secrétaire général de l'ONU, Anto-
nio Guterres, a envoyé "un message spé-
cial de solidarité et de soutien à tous ceux
qui souffrent des horreurs à Gaza". "En
ces temps difficiles, l'esprit du ramadan est
une lueur d'espoir, un rappel de notre hu-
manité commune", a-t-il déclaré sur le ré-
seau social X.

Alors que les musulmans
se rassembleront dans le
monde entier au cours
des jours et des semaines
à venir pour rompre
leur jeûne, la souffrance
du peuple palestinien
sera au premier plan
pour beaucoup. Elle 
l'est pour moi, dixit 
Joe Biden

“
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La Chine clôt sa session parlementaire, dominée par les difficultés économiques
La Chine a clos lundi sa session parlemen-

taire annuelle, rendez-vous clé du calen-
drier politique durant lequel les dirigeants

ont promis de lutter contre la crise dans l'im-
mobilier et le chômage afin de relancer la
deuxième économie mondiale.

Le géant asiatique, qui affichait dans les an-
nées 1990 et 2000 des taux de croissance fara-
mineux, s'est fixé la semaine dernière à
l'ouverture du Parlement un objectif  bien plus
modeste pour 2024, à "environ 5%".

Le gouvernement n'a pas caché l'ampleur
des défis auxquels le pays est confronté.

Il a admis que cet objectif  de croissance de
5% ne sera "pas facile" à atteindre et que des
"risques économiques latents" dans certains
secteurs continuaient de tirer l'économie vers le
bas. Sans toutefois annoncer de plan détaillant
les moyens de résoudre les problèmes.

Les députés de l'Assemblée nationale po-
pulaire (ANP), réunis lundi à huis clos pour de
nouvelles délibérations, ont formellement voté
plusieurs projets de loi lors d'une session de clô-
ture dans l'après-midi.

Parmi les textes votés figure notamment
une révision de la loi organique (la loi organi-

sant les pouvoirs administratifs) qui, selon des
médias d'Etat, vise notamment à confirmer
plus formellement - si besoin était - le contrôle
du Parti communiste au pouvoir sur le gouver-
nement.

Seuls quelques députés se sont abstenus ou
ont voté contre.

La quasi-totalité des quelque 3.000 députés
ont également validé le budget de l'Etat ainsi
que le plan de développement économique et
social pour cette année.

Venus spécialement à Pékin pour la session
parlementaire, nombre d'entre eux n'ont pas été
avares en commentaires dithyrambiques.

Ling Youshi, représentante du territoire
semi-autonome de Hong Kong, a ainsi salué "le
degré de méticulosité des délibérations".

La session parlementaire "encourage à aller
de l'avant avec courage", a renchéri devant la
presse Lü Caixia, une déléguée de la riche pro-
vince côtière du Jiangsu (est).

Le gouvernement a "une bonne compré-
hension de la réalité" du terrain, a pour sa part
insisté auprès de l'AFP Li Dexiang, député du
Guizhou (sud-ouest), une province monta-
gneuse et encore peu développée.

Plusieurs ministres ont appelé durant le
week-end à faire plus pour relancer l'emploi et
stabiliser un marché immobilier en crise, avec
des prix qui chutent depuis de très nombreux
mois et des promoteurs luttant pour leur sur-
vie.

"La pression globale sur l'emploi n'a pas di-
minué et il reste des contradictions structurelles
à résoudre", a souligné samedi lors d'une confé-
rence de presse Wang Xiaoping, ministre des
Ressources humaines et de la Sécurité sociale.

"Une partie des travailleurs est confrontée
à des défis et à des problèmes en matière d'em-
ploi, et des efforts supplémentaires doivent être
déployés pour stabiliser l'emploi", a-t-elle
ajouté.

Le ministre du Logement, Ni Hong, a lui
reconnu que stabiliser le marché immobilier de-
meurait une tâche "encore très difficile".

Au-delà de ces appels, de nombreux ana-
lystes économiques disent n'avoir pour l'instant
pas encore constaté l'annonce de mesures gou-
vernementales décisives.

"Pour relancer l'économie, il faut augmenter
le patrimoine et le revenu des ménages, ce que
les dirigeants chinois ne sont manifestement

pas encore prêts à faire" pour des raisons no-
tamment de finances publiques, ont commenté
dans une note les analystes du cabinet Trivium,
basé en Chine.

Les autorités ont annoncé la semaine der-
nière, à la surprise générale, que la conférence
de presse du Premier ministre, événement in-
contournable organisé à la fin de chaque ses-
sion parlementaire depuis les années 1990,
n'aura finalement plus lieu.

Le rendez-vous, certes très orchestré, était
pourtant une occasion pour la presse chinoise
et internationale de poser des questions au chef
du gouvernement et numéro deux de la hiérar-
chie communiste, traditionnellement chargé des
questions économiques.

Preuve de la sensibilité du sujet: le mot-
dièse (hashtag) évoquant l'annulation de la
conférence de presse a été rapidement retiré des
résultats de recherche sur le réseau social Weibo.

Les responsables parlementaires ont égale-
ment appelé durant cette session à voter en
2024 de nouvelles lois relatives à la sécurité afin
de "sauvegarder" la "souveraineté", qui dans la
pratique vont permettre de renforcer l'autorité
absolue du Parti communiste.

Le drapeau suédois hissé au siège de l'Otan
L'Alliance “plus grande et plus forte” 

Le drapeau de la Suède, devenue le
32e membre de l'Otan, devait être
hissé lundi au siège de l'Otan, épi-
logue d'un long parcours pour ce

pays scandinave et preuve, pour le chef  de
l'Alliance, de l'échec du président russe Vla-
dimir Poutine.

"L'Otan est plus grande et plus forte", a
lancé le secrétaire général de l'Otan Jens Stol-
tenberg, peu avant l'envoi du drapeau suédois
bleu et jaune, qui flottera désormais aux
côtés des 31 autres, déployés en vaste cercle
devant l'imposant bâtiment de l'Alliance à
Bruxelles.

"Lorsque le président Poutine a lancé son
invasion (de l'Ukraine) il y a deux ans, il vou-
lait moins d'Otan et plus de contrôle sur ses
voisins. Il voulait détruire l'Ukraine comme
Etat souverain. Mais il a échoué", a-t-il dé-
claré en présence du Premier ministre sué-
dois Ulf  Kristersson.

La Suède a choisi, après l'invasion russe
de l'Ukraine le 24 février 2022, de renoncer
à deux siècles de neutralité et de non aligne-
ment militaire, pour rejoindre la principale
alliance militaire dans le monde.

Ulf  Kristersson a remis jeudi au secré-
taire d'Etat américain Antony Blinken les do-
cuments officiels gravant dans le marbre
l'adhésion de son pays à l'Alliance atlantique.
Les Etats-Unis sont dépositaires du Traité de
l'Atlantique nord, signé dans la capitale amé-
ricaine en 1949.

La ratification de cette accession a été ob-
tenue de haute lutte après de longues négo-
ciations avec certains membres de l'Alliance.

Lors d'un point de presse, M. Stoltenberg
a insisté sur la nécessaire poursuite du sou-
tien à l'Ukraine.

"Le président Poutine a commencé cette
guerre et pourrait y mettre fin aujourd'hui.
Mais l'Ukraine n'a pas cette option. La capi-
tulation n'est pas la paix", a-t-il insisté.

"Nous devons continuer à renforcer

l'Ukraine pour montrer au président Poutine
qu'il n'obtiendra pas ce qu'il veut sur le
champ de de bataille et qu'il doit s'assoir à la
table des négociations", a-t-il poursuivi, tout
en réaffirmant que Kiev était "plus proche
que jamais" d'une adhésion de l'Otan.

Avec l'adhésion de la Suède, après celle
de la Finlande, tous les Etats riverains de la
mer Baltique, à l'exception de la Russie, sont
désormais membres de l'Alliance atlantique.

Ces deux pays, bien que proches militai-
rement des Etats-Unis de par leur apparte-
nance à l'Union européenne, ont
historiquement préféré se tenir à l'écart de

l'Alliance, formée lors de la Guerre froide
face à l'Union soviétique.

La Suède bénéficie désormais de la pro-
tection de l'article 5, "la garantie totale pour
la liberté et la sécurité" de ses membres.

Pilier de l'Alliance, ce dernier prévoit
l'obligation pour chaque pays de l'Alliance de
venir en aide en cas d'attaque contre un ou
plusieurs de ses membres. Il n'a été utilisé
qu'une seule fois, à l'égard des Etats-Unis,
après les attentats du 11 septembre 2001.

Ancien pays neutre, la Suède apporte
néanmoins des forces armées performantes
et une industrie de défense de pointe.

La Finlande avait obtenu son accession
à l'Alliance en avril, mais le processus d'adhé-
sion de la Suède a été ponctué de tractations
avec la Turquie, qui accusait le pays scandi-
nave de mansuétude envers des militants
kurdes réfugiés sur son sol, considérés pour
certains comme "terroristes" par Ankara.

La Suède a également dû composer avec
les réticences du Premier ministre hongrois.
Viktor Orban avait certes donné de longue
date son accord de principe mais, avant de
boucler le processus, il exigeait du "respect"
de Stockholm, après des années de "dénigre-
ment" de sa politique.
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Des immeubles de bu-
reaux restent à moitié
vides aux Etats-Unis, la

faute au télétravail plébiscité de-
puis la pandémie. Leur valeur a
chuté et pourtant les propriétaires
vont devoir refinancer les prêts,
malgré les taux élevés: ce cocktail
explosif, par ricochet, menace
certaines petites banques.

"Il y aura des faillites ban-
caires, mais ce ne seront pas les
grandes banques, (...) plutôt les
petites et moyennes", a averti le
président de la banque centrale
américaine (Fed), Jerome Powell,
jeudi devant une commission du
Sénat.

San Francisco, Washington,
New York, ...: les bureaux aux
Etats-Unis voient passer moitié
moins de personnes qu'avant la
pandémie. Car de nombreux cols
blancs rechignent à refaire leurs
longs trajets quotidiens depuis
qu'ils se sont habitués à travailler
de chez eux pendant la crise du
Covid

Le taux de vacance, qui était

de 9,5% en 2019, a grimpé à
13,5% en 2023, et pourrait aller
jusqu'à 16,6% fin 2025, selon
l'agence Fitch.

"Dans de nombreuses villes,
le quartier de bureaux du centre-
ville est sous-peuplé", avec "des
bâtiments vides", et "tous les
commerces qui servaient les mil-
liers de personnes qui travaillent
dans ces immeubles sont égale-
ment sous pression", a souligné
Jerome Powell.

Cette désertion a fait perdre
au secteur des bureaux un tiers de
sa valeur.

Or, 2024 est une année à
risque: un quart des prêts sous-
crits par les propriétaires pour ac-
quérir ces biens immobiliers
arrive à échéance, selon les chif-
fres de l'Association des établis-
sements de crédit immobilier
(MBA).

Soit 206 milliards de dollars à
refinancer. Au moment où les
taux sont au plus haut depuis 20
ans.

"Les prêts devront être refi-

nancés dans un environnement
caractérisé par des taux d'intérêt
plus élevés, des valorisations plus
faibles et des taux d'inoccupation
en hausse", avait détaillé la secré-
taire au Trésor Janet Yellen.

Aux Etats-Unis en effet, les
emprunts commerciaux doivent
être renégociés tous les trois à
cinq ans.

Le risque: une "réaction en
chaîne", puisque les banques "ris-
quent de voir leur emprunteur
faire défaut, et de ce fait, se re-
trouver avec des tensions sur
leurs capitaux", a expliqué à
l'AFP Gregory Daco, chef  éco-
nomiste pour EY Parthenon.

La principale conseillère éco-
nomique de Joe Biden, Lael Brai-
nard, anticipe des "tensions",
mais pas d'"implications plus
larges pour le système financier",
a-t-elle dit récemment à des jour-
nalistes.

Les "immeubles de bureaux
où les taux d'inoccupation sont
élevés en raison de changements
dans les modes de travail" sont

"une catégorie restreinte au sein
de l'immobilier commercial",
avait-elle ainsi souligné.

Néanmoins, si les grands éta-
blissements ont les épaules pour
absorber ces pertes, "pour des
petites banques, c'est énorme",
note encore Gregory Daco.

Fonds de retraite ou assu-
rances, entre autres, sont aussi
concernés, dès lors qu'ils possè-
dent des immeubles commer-
ciaux dans leurs portefeuilles. Ils
sont même encore plus vulnéra-
bles, car non soumis aux mêmes
exigences de règlementation que
les banques.

Jerome Powell a ainsi précisé
que la Fed travaille avec les éta-
blissements à risque: "Nous
avons identifié les banques qui
ont de fortes concentrations dans
l'immobilier commercial, en par-
ticulier les bureaux et les com-
merces de détail, (...) et nous
dialoguons avec eux".

"Si les propriétés sont ven-
dues à un prix inférieur (...), cela
pourrait déclencher un effet do-

mino, obligeant les banques à ré-
évaluer les pertes potentielles
auxquelles elles sont exposées",
et les provisions "nécessaires
pour les couvrir", explique ainsi
Ryan Sweet, économiste pour
Oxford Economics.

C'est l'une des faiblesses qui a
poussé cette semaine la New
York Community Bancorp
(NYCB) à changer de direction et
obtenir plus d'un milliard de dol-
lars de capitaux frais pour repartir
d'un bon pied.

Les difficultés de cet établis-
sement sont plus larges que sa
seule exposition à ces prêts, mais
elle avait annoncé en janvier une
provision de 185 millions de dol-
lars pour compenser les impayés
ou retards de son portefeuille de
prêts immobiliers, entre autres
pour les immeubles de bureaux.

Et à plus long terme, "si nous
ne voyons pas davantage de per-
sonnes retourner au bureau, cela
deviendra un problème", avait
alerté Michelle Bowman, une
gouverneure de la Fed.

   

Aux Etats-Unis, les bureaux vidés par le 
télétravail menacent des banques de faillite

Une cérémonie de remise de subven-
tions à un nouveau groupe de
femmes porteuses de projets et des

membres de coopératives, et de certificats
aux bénéficiaires de la formation au titre de
l'année 2022-2023, a été organisée, vendredi
à l'espace d'entrepreneuriat social innovant
de Martil, à l'occasion de la Journée interna-
tionale de la femme. 

Cet événement, organisé par l'association
régionale de l'Union nationale des femmes
du Maroc (UNFM), en partenariat avec la
préfecture de M'diq-Fnideq, vise à couronner
le parcours de formation, d'encadrement et
de renforcement des capacités des femmes
porteuses de projets, qui s'inscrit dans le
cadre de l'axe relatif  à l'autonomisation éco-
nomique des femmes en situation de préca-
rité, de la troisième phase de l’Initiative
nationale pour le développement humain
(2019-2023).

Cette cérémonie a été l'occasion de dis-
tribuer du matériel et des équipements à 21
bénéficiaires d'accompagnement, de forma-

tion et d'encadrement dans plusieurs do-
maines, notamment ceux liés au manage-
ment, à la gestion et au marketing, ainsi que
d'autres aspects en relation avec l'entrepre-
neuriat et le domaine coopératif, en vue de
permettre aux bénéficiaires d'accéder au mar-
ché du travail et de créer leurs propres entre-
prises.

Selon les données présentées lors de cette
manifestation, présidée par le secrétaire gé-
néral de la préfecture de M'diq-Fnideq, Ab-
derrazak Kourji, en présence de responsables
communaux et territoriaux et d'acteurs éco-
nomiques et associatifs, un total de 38 projets
d'un montant global d'environ 1,4 million de
dirhams (MDH) ont été réalisés dans le cadre
de l'axe de l'autonomisation économique des
femmes en situation de précarité, tandis
qu'une enveloppe d'environ 3,97 MDH a été
allouée à l'axe relatif  à la gestion des centres
multifonctionnels.

Dans l'axe d'appui à l'entrepreneuriat
chez les jeunes, 69 projets ont été réalisés au
profit des jeunes femmes d'un coût global

4,88 MDH, tandis que dans l'axe économie
sociale et solidaire, trois projets de coopéra-
tives ont été financés pour un montant de
0,94 MDH.

A cette occasion, la présidente de l'Asso-
ciation régionale de l'UNFM à la préfecture
de M'diq-Fnideq, Amina Ghayati, a souligné
que l'association a décidé de célébrer la Jour-
née internationale de la femme, à travers la
remise des subventions à 21 porteuses de
projets, qui ont été accompagnées dans le
cadre du programme d'autonomisation éco-
nomique des femmes en situation de préca-
rité, mis en œuvre en partenariat avec
l'INDH, relevant que ces femmes ont béné-
ficié de sessions de formation pendant plu-
sieurs semaines dans les domaines de
l'entrepreneuriat, de la gestion et du marke-
ting.

Elle a noté que cette cérémonie a égale-
ment été marquée par la remise de certificats
à 46 bénéficiaires de l'espace multifonction-
nel, qui ont été accompagnées dans le cadre
de plusieurs formations qualifiantes, afin de

favoriser leur insertion sur le marché du tra-
vail, en plus de formations liées au renforce-
ment des capacités des femmes.

Cet événement a été ponctué aussi par
l'organisation d'ateliers de sensibilisation et
de formation sur la santé reproductive et la
nutrition maternelle et infantile, au centre de
santé de la commune d'Alleyine. 

Encadrés par des experts et des médecins
spécialisés, ces ateliers ont bénéficié aux
femmes issues du milieu rural de la préfecture
de M'diq-Fnideq.

A cet égard, la secrétaire générale de l'As-
sociation régionale de l'UNFM, Najla Bog-
daini, a souligné que cette action de
sensibilisation, organisée en partenariat avec
la délégation provinciale du ministère de la
Santé et de la Protection sociale, vise à sensi-
biliser à l'importance de l'allaitement maternel
et d'une alimentation saine et équilibrée pour
l'enfant et la mère, notant que cette initiative
sera généralisée à tous les centres de santé des
collectivités territoriales de la préfecture de
M'diq Fnideq durant les prochains jours.

Remise de subventions aux femmes porteuses
de projets et aux membres de coopératives
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Prenons une fashionista sensible à l'environne-
ment. Quand elle achète une jupe ou un pan-
talon, c'est du coton ou du polyester recyclés,

et quand c'est usé, elle les jette dans une benne à dé-
chets textiles, certaine qu'ils seront à nouveau recy-
clés.

Persuadée de faire un geste écolo, cette cliente
ne le sait sans doute pas mais elle a tout faux.

Car, à 93%, les matières recyclées de nos vête-
ments proviennent "de bouteilles en plastique, pas
de vieux habits", explique à Bruxelles Urska Trunk,
directrice de campagne de l'ONG Changing Markets.
Du pétrole donc.

Dans les magasins, les étiquettes "matière recy-
clée" fleurissent mais en réalité, la technologie coû-
teuse qui permet de recycler un fil en fil reste
embryonnaire au niveau mondial.

"Moins de 1% des tissus qui composent nos vê-
tements sont recyclés pour en faire de nouveaux", a
indiqué la Commission européenne à l'AFP.

En Europe, l'ensemble des déchets textiles re-
présente 12,6 millions de tonnes par an (dont 5,2 mil-
lions de vêtements et chaussures, le reste étant
composé de matelas, tapis et autres mobiliers tex-
tiles), selon la Commission.

La plupart des déchets textiles usagés sont jetés
ou incinérés, seuls 22% sont collectés pour être ré-

utilisés ou recyclés - essentiellement en chiffons, rem-
bourrages ou isolants.Le recyclage des vêtements est
"beaucoup plus complexe que celui du verre ou du
papier", explique à l'AFP le fabricant autrichien de
fibres textiles issues du bois Lenzing.

Les vêtements usagés doivent être triés par ma-
tière et par couleur, puis débarrassés de leurs "points
durs" (zips, boutons...). Il faut enfin écarter ce qui
n'est pas recyclable comme certaines fibres ou tissus
composés de plus de deux matières.

Or ce type d'opérations n'a pas encore passé le
stade industriel.

Cette technologie "en est à ses balbutiements",
dit Urska Trunk.

La parade pour tamponner ses habits "bons
pour la planète", c'est le recyclage en fibres polyester
de bouteilles fabriquées avec du PET (polytéréphta-
late d'éthylène). La technologie, bien maîtrisée, est la
seule véritablement exploitée à grande échelle.

Dans cet immense H&M du centre de Paris, de
plus en plus de vêtements arborent une étiquette vert
d'eau "matière recyclée".

En 2023, 79% du polyester utilisé dans les col-
lections provenait de matières recyclées. Le groupe
ambitionne les 100% en 2025.

Les clients interrogés par l'AFP y semblent in-
différents mais la marque suédoise de fast-fashion
revendique un effort.

Le PET recyclé "(permet) à l'industrie de réduire
sa dépendance au polyester vierge issu de combusti-
bles fossiles à court terme", a indiqué le groupe à
l'AFP.  Comment font les marques ? Elles récupèrent
auprès des industriels les "paillettes" de plastique is-
sues du recyclage mécanique des bouteilles puis fa-
briquent la fibre dans leurs propres usines, explique
à l'AFP Lauriane Veillard, chargée de politique sur le
recyclage chimique à Zero Waste Europe (ZWE) à
Bruxelles.

"Soyons clairs, il ne s'agit pas de circularité": les
industriels de l'embouteillage et associations de dé-
fense de l'environnement ont pourtant mis en garde.

Dans une lettre ouverte au Parlement européen,
ils ont dénoncé en mars 2023 "une tendance inquié-
tante" du secteur de la mode "à faire des déclarations
écologiques liées à l'utilisation de matériaux recyclés"
provenant de leurs bouteilles.

Car "si ces bouteilles n'avaient pas été utilisées
pour fabriquer du polyester, elles auraient en fait per-
mis de fabriquer... d'autres bouteilles en plastique",
rappelait en mars dernier une étude de la marque
française dite éthique Loom.

Or, si une bouteille en PET peut être recyclée
cinq ou six fois en une autre bouteille, un T-shirt ou
une jupe en polyester recyclé "ne pourront jamais
être recyclés de nouveau", rappelle Mme Trunk, par-
tie prenante des discussions autour de la directive-
cadre sur les déchets de l'UE.

Le polyester recyclé est souvent refabriqué avec
des composants chimiques et de l'élasthanne, prisé
pour son élasticité mais qui empêche tout recyclage.

Sans compter l'"énergie et les matériaux" néces-
saires pour transporter, trier, laver, broyer, fondre
etc... jusqu'au filament, rappelle Loom.

"De la fabrication jusqu'au recyclage, c'est : pol-
lution de l'eau, pollution de l'air, pollution des sols,
bref, le polyester même recyclé n'est pas une solution
miracle", dit Jean-Baptiste Sultan, consultant chez
Carbone 4.

Les ONG exigent que l'industrie textile cesse
d'utiliser cette matière qui en 2021 représentait 54%
de la production de fibres, selon Textile Exchange.

Le recyclage du coton n'est pas non plus la
bonne option: la fibre transformée est de moins
bonne qualité et pour tenir, elle devra souvent être
tissée avec d'autres matières devenant elles aussi dif-
ficilement recyclables.

Que deviennent alors la jupe et le pantalon usa-
gés de notre fashionista ?

En 2019, 46% des déchets textiles de l'UE ont
fini en Afrique sur des marchés de seconde main ou
plus souvent "dans des décharges à ciel ouvert",
admet l'Agence européenne pour l'environnement
(AEE). La pratique est largement dénoncée par les
organisations de défense de l'environnement,
comme au Ghana.

"Un règlement sur les expéditions de déchets"
adopté en novembre vise désormais "à garantir, entre
autres, que les exportations de déchets de l'UE soient
destinées au recyclage et non à l'élimination", a indi-
qué à l'AFP la Commission européenne.

Toujours en 2019, 41% des déchets textiles eu-
ropéens sont partis vers l'Asie dans des "zones éco-
nomiques dédiées où ils sont triés et traités", pour
grande partie au Pakistan, poursuit l'AEE.

Selon les ONG interrogées par l'AFP, de vérita-
bles "hubs" du tri et du recyclage textile se dévelop-
pent dans ce pays d'Asie du Sud ainsi qu'au
Bangladesh, souvent dans des "Zones franches d'ex-
portation " (Export Processing Zone).

Les déchets semblent "être recyclés localement,
principalement transformés en chiffons industriels
ou en rembourrages, ou bien réexportés, soit pour le

recyclage dans d'autres pays asiatiques, soit pour une
réutilisation en Afrique", conclut une étude de février
2023 de l'AEE.

Mais l'Agence reconnaît "un manque de don-
nées concordantes sur les quantités et le destin des
textiles usagés" en Europe.

Selon Paul Roeland de l'ONG Clean Clothes
Campaign, les EPZ sont surtout "connues pour être
des enclaves +sans loi+, où même les normes de tra-
vail peu élevées du Pakistan et de l'Inde ne sont pas
respectées". De telles opérations d'import-export ont
également un impact environnemental.

"L'envoi des vêtements vers des pays à faible
coût de main-d'oeuvre pour un tri manuel est une
horreur en termes de bilan carbone", souligne Marc
Minassian, directeur commercial France chez Pellenc
ST, à la pointe du tri optique pour le recyclage.

En l'état, le recyclage textile est "un mythe", af-
firme Lisa Panhuber de Greenpeace.

Faut-il se tourner vers les nouvelles fibres végé-
tales ?

Fibres de bananiers, écorces d'agrumes, feuilles
de cactus, pelures de pommes... tout est récupéré
pour faire du textile.

Hugo Boss par exemple utilise le Pinatex, fabri-
qué à base de feuilles d'ananas, pour certaines de ses
baskets.

"Sous-produit de l'agriculture actuelle, les feuilles
d'ananas sont utilisées pour créer ce textile unique :
elles ne demandent aucune ressource supplémentaire
pour pousser", vante sur son site la marque alle-
mande.

Mais des experts, comme Thomas Ebélé du
label SloWeAre, s'interrogent sur le mode de fabri-
cation de ces fibres, agglomérées et non tissées, aux-
quelles doivent être adjoint un agglomérant, "dans la
majorité du cas, du polyuréthane" ou du PLA (acide
polylactique), détaille-t-il.

Cette composition non standardisée rend le vê-
tement en fin de vie "parfois biodégradable" mais
pas recyclable, selon lui.

Et d'insister : "Biodégradable ne veut pas dire
compostable ! Ça veut dire que ces fibres peuvent se
dégrader dans des conditions industrielles, soit avec
une pression supérieure à trois atmosphères, une hy-
grométrie supérieure à 90%, une température entre
50 et 70 degrés et avec un brassage mécanique".

Au-delà de tous ces procédés, "c'est surtout le
volume des vêtements produits qui est probléma-
tique", dénonce Céleste Grillet du pôle énergie chez
Carbone 4.

Polyester ou coton recyclés

Ce que cachent nos étiquettes

De la fabrication
jusqu'au recyclage,
c'est : pollution de
l'eau, pollution de
l'air, pollution 
des sols, bref, 
le polyester même
recyclé n'est pas 
une solution miracle

“
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En septembre 2021, la
France a décidé de ré-
duire de 50% le nom-

bre de visas accordés aux
ressortissants marocains et algé-
riens, et de 30% ceux octroyés
aux Tunisiens. Une décision jus-
tifiée par le refus de ces pays de
rapatrier leurs ressortissants en
situation irrégulière sur le terri-
toire français . En effet, les res-
sortissants maghrébins se
trouvent aux avant-postes des
10 premières nationalités,
concernées par les mesures
d’éloignement actées en 2018,
2021 et 2022, selon des chiffres
émanant du ministère de l’Inté-
rieur français . Selon toujours
cette source, entre janvier et
juillet 2021, l’administration ne
serait parvenue à expulser vers
le Maroc que 80 ressortissants
entrés illégalement, sur les 3.301
obligations de quitter le terri-
toire français délivrées par les
préfectures. 

Cependant, la migration ir-
régulière des Marocains vers la
France n’est certes pas un phé-
nomène récent. Elle s’inscrit
dans une histoire longue et an-
cienne, bien avant le lancement
du processus d’intégration eu-
ropéenne et son impact sur le
contrôle et la surveillance des
frontières ainsi que les entrées

dans l’espace Schengen. En fait,
et dès le début du XXème siè-
cle, un bon nombre de Maro-
cains ont réussi à franchir les
frontières françaises, en détour-
nant les procédures et les régle-
mentations en vigueur, et ont
parvenu à séjourner «clandesti-
nement» en France avant d’être
«régularisés» . Et cela malgré
l’interdiction frappant l’émigra-
tion marocaine vers la métro-
pole suite  « aux fortes pressions
exercées par le patronat euro-
péen au Maroc, ainsi que les be-
soins en soldats pour écraser la
résistance du Rif  » . 

Selon Joanny Ray, la migra-
tion - dite à l’époque « clandes-
tine » - a été pratiquée
massivement par les Marocains
entre 1926-1927 et 1931, et elle
fut prospérée grâce à une très
forte solidarité familiale et com-
munautaire ainsi que grâce à des
réseaux de passeurs . Des dé-
parts clandestins qui ont été
loin d’être de simples prome-
nades de santé, sans risque et
sans danger. En effet, si certains
candidats « meurent en route,
d'autres sont pris par la police »
avant d’être « condamnés à des
mois de prison et à des milliers
de francs d'amende, aussi bien
en France qu'au Maroc » . 

Des traits et des contours

qui trouvent échos encore dans
les flux migratoires, dits au-
jourd’hui « irréguliers ». En
effet, le parallèle entre la migra-
tion clandestine des années 20
et 30 et celle en vogue depuis
les années 90, révèle certaine
continuité dans la gestion et la
construction sociale du phéno-
mène migratoire dit « irrégulier
». La multiplication des régle-
mentations et restrictions, l’hos-
tilité de l’opinion publique et
enfin les modes opératoires et
les risques à courir, demeurent
les constants de cette forme de
déplacement, malgré les évolu-
tions et le changement des
époques.   

Comment donc a-t-elle
émergé cette forme de mobilité
et comment a-t-elle évolué lors
des années 20 et 30 ? En s’ap-
puyant sur une perspective gé-
néalogique, cet article est
l’occasion de revenir sur la ge-
nèse du phénomène migration
dite « clandestine » et de consta-
ter un certain nombre de conti-
nuités ou de ruptures historiques.
Il s’agit de comparer la migration
clandestine des années 20 et 30
du XXème siècle, avec la période
contemporaine. Nous pensons
que les continuités entre ces deux
époques historiques sont plus
importantes qu’on ne pouvait le

supposer.
Dans cet article, il sera ques-

tion de se servir du terme « mi-
gration clandestine », malgré nos
réserves relatives à l’inexactitude
juridique du terme et sa nature
criminalisante et déshumani-
sante. L’emploi de ce terme est
imposé par les origines du
concept de « migration clandes-
tine ou illégale » qui remontent
aux années 30, et tout précisé-
ment à 1936, lorsque Heek a em-
ployé le terme «entrées
clandestines» dans son ouvrage
fondateur sur l’immigration chi-
noise aux Pays-Bas, pour quali-
fier les déplacements des marins
déserteurs chinois et les évadés
de l’Allemagne nazie. 

De même, le qualificatif  «
migration illégale », a été usé
pour la première fois, par les au-
torités britanniques dans les an-
nées 30, pour dénoncer
l’immigration juive non désirée
vers la Palestine. 

Franck Düvell observe, ce-
pendant, qu’aucune des sources
historiques n’a utilisé les expres-
sions actuelles (migration illégale
ou irrégulière) ; à l’inverse, elles
ont inventé des phrases qui décri-
vent le problème en jeu, telles
que: «étrangers indésirables», «in-
désirables» ou « étrangers nuisi-
bles ». Et pour cause, explique

Franck Düvell, l’absence totale
des politiques encadrant la légalité
ou l’illégalité des entrées et les sor-
ties des personnes. Les rares  po-
litiques migratoires existantes à
cette époque ont été insuffisam-
ment développées .

Pour d’autres chercheurs, le
concept de migration clandestine
ou illégale ne remonte pas néces-
sairement aux années 30, mais ils
soutiennent l’existence de mou-
vements de migration non auto-
risée bien avant cette période. Ils
précisent, toutefois, que la ques-
tion de la migration clandestine
n’est devenue plus préoccupante
qu’à partir des années 30  où «
l’inquiétante figure du « clandes-
tin», quand bien même le terme
n’est pas encore employé, vient de
faire une spectaculaire et drama-
tique apparition dans le champ
politique» . Et cela en raison de
plusieurs facteurs, notamment les
bouleversements économiques et
politiques mondiaux (crise écono-
mique de 1929, montée du na-
zisme en Allemagne et guerre
civile espagnole) . 

Hassan Bentaleb
Irregular immigration of

Moroccans to France, 
between rupture and
continuity,The Lixus 

journal, Issue 50,January
2024,pp:127-114

(A suivre)
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Ingrédients : 
450 g de farine
1 c a ̀s de sucre
1 c a ̀c de sel
5 c a ̀s d’huile d’olive
1 c a ̀c levure boulangère fraiche ou

1 c a ̀c de levure sèche
200 ml d’eau tiède pour former la

pâte
Pour la garniture
1 boite de thon
3 blancs de poireaux
Une poignée d'olives vertes
Sel et poivre
2 c a ̀s de  crème épaisse
Fromage râpé
2 c a ̀s d'huile d'olive
Thym séché
Pour la dorure
1 jaune d’œuf + 1 c.s de lait
Graines de sésame / Pavot ou fro-

mage
Préparation
Dans un saladier, mettre la farine,

ajoutez le sucre, le sel, l’huile, l'eau

tiède avec la levure. Mélanger pour
former une pâte que vous pétrissez
jusqu'à ce qu'elle soit bien lisse et ho-
mogène.

Couvrir avec un linge propre et la

mettre de côté pour lever pendant 30
à 40 minutes.

Préparer la farce
Chauffer une sauteuse avec l'huile

d'olive, mettre les poireaux coupés fi-

nement, laisser rissoler en remuant
quelques minutes. Ajouter le thon
émietté, sel et poivre, les olives vertes,
du thym séché remuer un peu puis
ajouter 2 bonnes cuillères à soupe de
fromage crémeux ou crème épaisse

Faire les chaussons
Diviser la pâte en deux, étaler la

pâte à l’aide d’un rouleau à pâtisserie
en farinant le plan de travail pour évi-
ter qu’elle colle. La pâte doit avoir une
épaisseur de 3mm. A l’aide d’une
tasse ou un emporte pièce couper des
cercles de pâte.

Disposer 1 cuillère à soupe de gar-
niture au centre de chaque pièce et
souder les bords en appuyant avec
une fourchette.

Badigeonner les chaussons salés
avec du jaune d’œuf et saupoudrer
quelques graines de sésame.

Enfourner sans attendre dans un
four préchauffé à 200 ° pour 15 à 20
min.

Servir chaud.

Chaussons au thon et poireaux

Harira marocaine
Ingrédients :

150 g de viande de votre choix coupée
en petits cubes

1 oignon émincé
1 petit bouquet de persil ciselé
1 bouquet de coriandre fraîche émincée
100 g de pois chiches en boite sans la

peau.
1/2 c. à café de curcuma
1/2 c. à café de gingembre
1/2 c. à café de poivre
2 c. à café de sel
450 g de tomates concassées en boite
1 c. à soupe de concentré de tomate
Quelques branches de  céleri

émincées sans les feuilles
50 g de lentilles
1 à 2 c. à soupe d’huile d’olive
1/2 c. à café de beurre rance smen
2 litres d’eau
1 poignée de vermicelle
Pour le liant:
25 g farine
Un peu d’eau

Instructions : 

Dans une cocotte, mettre l’huile d’olive,
l’oignon, la viande, le persil avec le céleri.

Faites revenir jusqu’a ce que l’oignon de-
vient bien translucide, et la viande com-
mence a rejeter son eau.

Ajoutez un peu d’eau, les épices et le sel,
et laissez revenir encore un peu.

Ajouter les lentilles, les pois chiches secs

trempés la veille dans de l’eau (si vous utili-
sez les pois chiches en boîte, elles sont pré-
cuites, il faudra donc les mettre en fin de
cuisson), la tomate coupés en morceaux
(sans la peau), le concentré de tomate, le
beurre.

Mouiller le tous avec une bonne quantité
d’eau (2 litres), couvrir et laisser cuire jusqu’à
ce que les pois chiches deviennent tendres
(si vous avez utilisé des pois chiche trompés)
ou que la viande devient bien tendre et cuite.

Préparation:

Diluer la farine dans de l’eau afin d’avoir
une préparation liquide sans les grumeaux
(passer cette préparation dans un chinois s’il
le faut).

Une fois les pois chiches et les lentilles
sont cuits, laisser la cocotte sur le feu et ajou-
ter la vermicelle, ajouter éventuellement les
pois chiches en boîte, laisser cuire la vermi-

celle quelques minutes.
Ajouter le liant (préparation à base de fa-

rine) peu à peu en continuer à remuer pour
éviter que la farine ne colle au fond. Il faudra
ajouter le liant par étape jusqu’à avoir une
soupe velouté (plus vous en ajouter plus la
harira devient épaisse).

Laisser cuire encore 2 à 3 minutes sur
feu moyen en remuant toujours.

En fin de cuisson, ajouter la coriandre
fraîche ciselée.

ramadan 1 2024.qxp_Mise en page 1  11/03/2024  13:00  Page3



LIBÉRATION MARDI 12 MARS 2024 Ramadan
12

En tant que chaîne régionale et
généraliste, la chaîne
«Laâyoune» consolide son at-

tachement à la culture Hassanie. Pour
ce Ramadan, elle dédié, à son public
au Maroc et ailleurs, une programma-
tion valorisant la richesse culturelle et
linguistique des provinces du sud.
Tout en s’intéressant grandement aux
contenus d’information autour des
événements locaux, la chaîne offre
une plongée dans la culture, les arts et
les traditions de la région le temps
d’émissions documentaires, drama-
tiques, ludiques et de sensibilisation.

En détail, cette programmation
comprend une nouvelle saison de la
compétition dédiée à l’apprentissage
et la psalmodie du Saint-Coran. Une
émission qui vise à dénicher des ta-
lents de par ces provinces. Durant le
mois sacré, ces jeunes concourront
pour remporter le titre de cette com-
pétition couronnée, sous le Haut Pa-
tronage de SM le Roi, de Prix
intéressants.

Aussi, la chaîne diffusera la série
dramatique «Attayr Alla Men Fergo».
Une œuvre qui raconte l’histoire d’Al
Mokhtar, un chauffeur septuagénaire
ayant passé sa vie en Europe et atteint
d’Alzheimer que sa famille tente de
surmonter pour sauver sa mémoire
regorgeant de beaux souvenirs.

De plus, le programme «Almaida
Assahrawya», qui révèle l’art culinaire
sahraoui riche, est en avant-garde de
l’offre ramadanesque époustouflante
de la chaîne. Après quoi, le documen-
taire «Amnir» perce les secrets du sud

du Maroc.  En termes de patrimoine,
la chaîne programme l’émission
«Ghab W Jab» basée sur le récit, la fic-
tion et le reportage. En trente épi-
sodes différents, cette œuvre
s’intéresse à un proverbe ou une sa-
gesse issue de la campagne et son
vécu imprégné de dialogues et d’his-
toires reflétant la dimension socio-cul-
turelle des bédouins.  

Mieux encore, le programme
«Ichouf  Achaybani» consolide cette
plongée télévisée dans le patrimoine
des provinces du sud. Ainsi, des expé-
riences de doyens y seront étalées

pour raconter l’histoire de la musique
et la poésie à travers les trois régions
des provinces du sud tout en révélant
les instruments de musique et leurs in-
terprètes et bien d’autres.

En culture, «Laâyoune» diffusera
«Lfaiych». Cette compétition ludique
et culturelle accueille des jeunes, ar-
tistes et musiciens pour concourir
dans une ambiance décontractée.
Quant à l’émission à caractère culturel
et littéraire «Maa Naha», elle aborde
des sujets vivants qui incarnent l’au-
thenticité sahraouie et les modes de
vie des bédouins.

De surcroît, l’offre de la chaîne
continue à développer les expressions
et valeurs marocaines et universelles
tout en encourageant la créativité in-
tellectuelle de la région. Dans ce sens,
l’émission «Sibak Alkawafi» est dédiée
aux jeunes créateurs qui concourent
en présence d’un jury rassemblant les
doyens de la poésie hassanie afin de
décrocher le grand sésame. 

En outre, la chaîne demeure fidèle
à son engagement de valoriser la cul-
ture, les arts et traditions populaires
de la région. A cet égard, les soirées
«LayaliAzawane» seront un rendez-
vous artistique attendu par le public
qui sera bien servi le temps d’émis-
sions étalées sur une heure. L’occasion
pour les artistes de révéler leurs nou-
veautés.

De même, la programmation
évoque l’apport avant-gardiste du ser-
vice médiatique pour la sensibilisation.
En fait partie l’émission «Sihatoka Fi
Ramadan», qui donne des conseils au
jeûneur tout au long du mois sacré
tout en invitant une élite de médecins. 

Quant aux jeunes, la chaîne leur
consacre notamment le micro-trottoir
«Torathak lak» pour révéler le patri-
moine hassani à travers des questions
dédiées et des anecdotes.

Le programme bi-mensuel «Ha-
dith Almadina», lui, s’intéressera aux
questions sociales des trois régions du
sud en émettant un débat entre des in-
tervenants et spécialistes. A son tour,
l’œuvre «Houzmat Ramadan» offre un
espace au rôle de la famille dans la so-
ciété.

Ramadan sur “Laâyoune TV” 

Un périple ludique pour découvrir 
la richesse de la culture hassanie  
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La ville d'Es-Semara a vibré, jeudi et ven-
dredi, au rythme de la 1ère édition du

Forum arabe d'Es-Semara de la poésie fémi-
nine hassanie (Tebraâ).

Initié par l'Association nationale Sakia El
Hamra de l’art de Tebraâ et le développe-
ment de la créativité, en partenariat avec la
Direction régionale de la culture de
Laâyoune-Sakia El Hamra et la Direction
provinciale de l’artisanat, sous le thème
"L'art de Tebraâ, valorisation du patrimoine
immatériel et consécration de l'identité fémi-
nine", ce forum s’inscrit dans le sillage des
initiatives visant à promouvoir le patrimoine
matériel et immatériel hassani, l'un des af-
fluents de la culture marocaine unie.

Organisé avec le concours de la province
d’Es-Semara, l'Agence du Sud et le Comité
provincial du développement humain, cet
évènement éclectique qui coïncide avec la cé-
lébration de la Journée internationale de la
femme, vise à mettre en exergue ce genre de
poésie et ses aspects sémantiques.

Cette manifestation artistique à laquelle
a pris part le poète et écrivain émirati, Talal
Saeed Abdullah Al-Junaibi, en tant qu'invité

d'honneur, ainsi que des poètes, écrivains et
intellectuels du Sultanat d'Oman, d'Égypte
et du Royaume d'Arabie Saoudite, a été mar-
quée par la tenue d'un colloque sur "L'écri-
ture féminine, vision et parcours", en plus
des lectures de poésie.

Lors de cette rencontre, qui a vu la par-
ticipation de plusieurs poètes et écrivaines
des villes de Fès, Agadir, Dakhla et
Laâyoune, un vibrant hommage a été rendu
à plusieurs figures issues du monde artistique
et culturel.

Au programme de ce forum figuraient
également la projection d'un film documen-
taire hassani de la réalisatrice Malika Mae El
Ainine et l’organisation d’un master class au
profit des étudiants de la Faculté pluridisci-
plinaire d’Es-Semara, outre des rencontres
artistiques et culturelles et des visites de ter-
rain à plusieurs projets socioéconomiques.

A noter que "Tebraâ" est une forme
d’expression poétique où la femme mani-
feste son attrait à la beauté, au courage et à
la loyauté de l'homme, en mettant en exergue
sa souffrance qui traduisent son amour brû-
lant et ses sentiments profonds.

Es-Semara à l'heure du 1er Forum de la poésie Tebraâ
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16 artistes-peintres femmes de diffé-
rentes villes du Royaume, ont exposé,
vendredi à la galerie Mohamed Kacemi à
Fès, leurs multiples créations artistiques
en matière notamment d'art de la calligra-
phie arabe.

Cette manifestation artistique par ex-
cellence, organisée à l'initiative de la di-
rection régionale du ministère de la
Jeunesse, de la Culture et de la Commu-
nication (département de la Culture) Fès-
Meknès, en partenariat avec l'Association
"Caméléon des arts plastiques", a permis
de partager la créativité de ces artistes-
peintres donnant à voir une merveilleuse
diversité mosaïque qui reflète les éton-
nantes compétences et capacités de ces
plasticiennes, chacune avec sa touche par-
ticulière.

L'exposition, qui s’inscrit dans le
cadre de la deuxième édition de "Femmes
créatives" après une première édition or-
ganisée l'année dernière dans la capitale
économique du Royaume, a été marquée
par la présentation de diverses œuvres
dans les domaines des arts plastiques, de
la calligraphie arabe, de la décoration, de
la musique, du théâtre et de la mode,
entre autres.

Un hommage appuyé a été rendu, lors
de cette cérémonie, à la cheffe du service
des affaires culturelles à la direction régio-
nale de la culture de Fès-Meknès, et lau-
réate de l'Institut supérieur d'art

dramatique et d'animation culturelle
(ISADAC), Nadia Berchid, ainsi qu'à la
plasticienne et lauréate du Prix Moham-
med VI de l'art de la calligraphie (Al Ho-
roufia), Nadia Skali, en reconnaissance de
leur énorme contribution au service de
l'art et de la culture.

S'exprimant à cette occasion, le direc-
teur régional de la culture à Fès-Meknès,
Fouad Mehdaoui, a indiqué que cette ex-
position, organisée à l'occasion de la cé-
lébration de la Journée internationale de
la femme, se veut une occasion idoine
pour s'attarder sur la créativité féminine
dans divers domaines artistiques dont la
calligraphie, les arts plastiques, la musique
et d'autres formes artistiques.

De leur côté, Nadia Berchid et Nadia
Skali ont exprimé leurs immenses joie et
fierté pour cet hommage qui célèbre leur

parcours, soulignant que cette initiative
constitue pour elles un encouragement à
persévérer sur la voie de la créativité.

Dans une déclaration à la MAP, la
coordinatrice de l'exposition, Amina Chi-
chi, a souligné que cette deuxième édition
de "Femmes créatives" est une célébra-
tion des artistes femmes issues de divers
horizons tels que les arts plastiques, la cal-
ligraphie arabe, la décoration, l’artisanat
ou encore le théâtre, tout en mettant en
valeur leur touche créative de haute volée.

Elle a ajouté que cette édition a été
marquée par une participation féminine
remarquable du Maroc et de l'étranger,
soulignant que l'objectif  principal est de
rendre hommage à la femme artiste et de
mettre en valeur sa présence indéniable
au niveau des différentes formes artis-
tiques.

Bouillon de culture

André Azoulay : Essaouira candidate engagée et mobilisée pour l’élargissement 
de son périmètre classé dans la liste du patrimoine universel de l’UNESCO

“Essaouira est une candidate engagée et
mobilisée pour l’élargissement de son péri-
mètre classé dans la liste du patrimoine uni-
versel de l’UNESCO”, a affirmé le conseiller
de SM le Roi et Président fondateur de l’As-
sociation Essaouira-Mogador, André Azou-
lay, lors d'un forum dont les travaux se sont
prolongés tout au long du week-end dans la
Cité des Alizés.

S’exprimant en ouverture de ce sémi-
naire, qui a été l'occasion de souligner l'ur-
gence et la légitimité du projet
d’élargissement du périmètre de la médina
d’Essaouira classé dans la liste du patrimoine
mondial de l’Unesco, M. Azoulay a invité
l’assistance à "prendre la juste mesure des
enjeux, des défis et des promesses pour de-
main de ce projet déterminant pour la Cité
des Alizés à moyen et à long termes".

Organisé conjointement par la Société
de développement local Essaouira culture,
arts et patrimoine (SDL. ECAP), l’Associa-
tion Essaouira-Mogador, le ministère de la
Culture, la ville d’Essaouira et le Bureau de
l’Unesco pour le Maghreb, ce forum a posé
les jalons d’un processus qui se développera
tout au long des semaines et des mois à
venir.

Dans cette perspective, le conseiller de
SM le Roi a mis en relief  "la pertinence de
la première étape de ce processus qui vise à

optimiser, élargir et consolider les acquis his-
toriques nés de l’inscription d’Essaouira en
2001 dans la liste du patrimoine mondial de
l’UNESCO". Après avoir analysé les fac-
teurs qui fondent la légitimité, la faisabilité
et la finalité "du grand saut auquel se prépare
Essaouira", M. Azoulay a salué "les ambi-
tions et la détermination des Souiris à aller
toujours plus loin pour porter au plus haut
les couleurs du Maroc dans la planète
monde du patrimoine, de la culture et de la
richesse de toutes nos diversités".

Rappelant que la Cité des Alizés "est
l’une des villes les plus capées du continent
africain dans la galaxie de l’UNESCO des
listes du classement mondial des patri-
moines matériel et immatériel", le conseiller
de SM le Roi a souligné que "cette perfor-
mance doit être comprise comme un contrat
de responsabilité réciproque dont les acteurs
centraux et les gardiens sont les Souiris qui
sont appelés dans leur quotidien à protéger,
promouvoir et transmettre le respect de
leurs patrimoines et des valeurs qu’ils incar-
nent".

De son côté, le gouverneur de la pro-
vince, Adil El Maliki, a souligné l’impératif
de concilier la protection du patrimoine avec
le développement économique, notant que
l'histoire d'Essaouira ne se limite pas à l’in-
térieur des remparts de la ville, mais s'étend

bien au-delà.
"Nous disposons aujourd'hui des outils

nécessaires pour protéger notre patrimoine,
mais nous devons agir avec diligence et res-
ponsabilité", a-t-il relevé, appelant à conju-
guer les efforts et à agir de manière réfléchie
afin de préserver l'identité culturelle de la
ville, tout en favorisant son développement
durable.

Pour sa part, le président du Conseil
communal, Tarik Ottmani, a loué l’impor-
tance de ce projet pour la Cité des Alizés et
ses habitants, plaidant en faveur de la
conservation de l’aspect architectural unique
de la ville, qui contribue à son charme et à
son attractivité touristique. 

M. Ottmani a, dans ce sillage, appelé à la
préservation de l'héritage historique et cul-
turel d'Essaouira, tout en permettant un dé-
veloppement harmonieux et respectueux de
son patrimoine.

Dans une déclaration à la MAP, le res-
ponsable du Programme culture du bureau
de l'UNESCO pour le Maghreb, Karim
Hendili, a fait remarquer que la ville d’Es-
saouira va au-delà des murailles de la mé-
dina, notant que le projet de modification
des limites de l’ancienne Mogador est légi-
time et encouragé par la Convention du pa-
trimoine mondial.

Cette réflexion est axée non seulement

sur l'élargissement du périmètre, mais sur-
tout sur le renforcement de la sauvegarde et
de la transmission de la mémoire collective
et partagée, a-t-il précisé.

Le directeur général de la SDL ECAP,
Abderrahim El Bertai, a, quant à lui, précisé
que cette rencontre vise à explorer les voies
possibles pour la réalisation de cet objectif
ambitieux de la révision de la valeur univer-
selle exceptionnelle de la médina d’Es-
saouira.

Par ailleurs, le directeur de l’Institut na-
tional des sciences de l’archéologie et du pa-
trimoine (INSAP), Abdeljalil Bouzouggar, a
livré une présentation détaillée sur la sauve-
garde du patrimoine d’Essaouira, dans la-
quelle il a exposé les enjeux et les défis liés à
la préservation de l'histoire et de la richesse
culturelle de la ville.

Cette rencontre qui s’inscrit dans le
cadre du processus de révision de la valeur
universelle exceptionnelle de la Cité des Ali-
zés a été marquée par la présence d’une
pléiade de personnalités de divers horizons.

Au programme figuraient des séances de
débats, de réflexion et d’échanges visant à
aboutir à des conclusions et à des recom-
mandations concrètes pour orienter la mise
en œuvre du projet de modification des li-
mites de la médina d’Essaouira, classée pa-
trimoine universel de l’humanité.

Des plasticiennes exposent à Fès leurs
œuvres d'art calligraphique arabe

Hommage
Soirée

Le Théâtre Mohammed VI d'Oujda a abrité,
vendredi soir, une soirée artistique à l'occasion
de la Journée internationale de la femme.

Cette soirée, organisée par l'Association pour
la gestion des Affaires culturelles d'Oujda en par-
tenariat avec la wilaya de la région de l'Oriental
et les direction régionales de la culture et de la
jeunesse, a été marquée par un spectacle musical
présenté par l’Association Mawssiliya du chant
gharnati à Oujda et de la troupe de la tariqa Ais-
saouiya.

Cette manifestation artistique, initiée en par-
tenariat également avec la Fédération Royale ma-
rocaine d'athlétisme et l'Académie régionale
d'éducation et de formation et à laquelle ont pris
part notamment le wali de la région de l’Oriental,
gouverneur de la préfecture d'Oujda-Angad,
Mouaad Jamai, a rendu un vibrant hommage à
un groupe de femmes actives dans divers do-
maines.

La directrice régionale de la culture de la ré-
gion de l’Oriental, Sabah Bay Bay, a indiqué, dans
une déclaration à la MAP, que la célébration de
la Journée internationale de la femme se veut une
manière d'honorer des femmes qui ont excellé
dans plusieurs domaines, considérant cette soirée
artistique comme une occasion de célébrer un
groupe de femmes en reconnaissance de leurs
efforts et actions au service de la patrie.

De son côté, la directrice régionale du dépar-
tement de la jeunesse de la région de l'Oriental,
Najia Ennour, a souligné la portée symbolique
de cette soirée artistique, notant qu'elle incarne
la reconnaissance du rôle joué par les femmes
dans divers domaines.
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Vacciné 217 fois contre le Covid 
sans effet secondaire

Ramadan
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217doses de vaccin contre le
Covid: un Allemand a reçu,

délibérément, ce nombre d'injections re-
cord et n'a manifesté aucun effet secon-
daire, selon des chercheurs qui ont étudié
le cas de cet humain probablement "le
plus vacciné" dans l'histoire.

Le système immunitaire de cet Alle-
mand de 62 ans, originaire de la ville de
Magdebourg (centre) -dont l'identité n'a
pas été révélée- fonctionne également par-
faitement, ont observé des scientifiques
de l’université d'Erlangen-Nuremberg
dans une étude publiée lundi dans la revue
médicale britannique The Lancet Infec-
tious Diseases.

Les chercheurs ont expliqué avoir en-
tendu parler de son cas grâce à des articles
de presse en 2022.

En 2022, la presse allemande avait
évoqué le cas d'un sexagénaire de Magde-
bourg soupçonné d'avoir cumulé près de
90 vaccinations anti-Covid pour engran-
ger les certificats associés et les revendre
à des réfractaires.

Une enquête judiciaire a été ouverte à
l'encontre de cet homme pour des alléga-
tions de fraude, mais aucune action pénale
n'a été engagée jusqu'alors, selon l'étude.

Le parquet a récolté les preuves de 130
vaccinations sur 9 mois, mais l'intéressé a
affirmé avoir reçu 217 injections de huit
vaccins anti-Covid différents, dont toutes
les versions à ARNm, sur 29 mois.

Lorsqu'il a été contacté par les scienti-
fiques, curieux de cette rarissime "hyper-
vaccination", l'homme s'est montré "très
intéressé" à l'idée de les éclairer via des
analyses sanguines et salivaires, a expliqué

dans un communiqué Kilian Schober, vi-
rologue à l'université d'Erlangen-Nurem-
berg et co-auteur de l'étude.

Selon certaines théories scientifiques,
un excès de vaccinations rendrait les cel-

lules immunitaires moins efficaces car
elles se seraient accoutumées aux anti-
corps.

Cela n'a pas été le cas pour cet Alle-
mand, d'après les chercheurs.

Il a même "des concentrations consi-
dérablement plus élevées" de cellules im-
munitaires et d'anticorps contre le virus
du Covid qu'un groupe de contrôle de
trois personnes ayant reçu trois doses re-
commandées, selon l'étude.

Aucun signe de fatigue et aucun effet
secondaire n'a été ressenti par cet Alle-
mand après l'une ou l'autre des 217 injec-
tions.

Chez cet homme jamais testé positif
au Covid, les scientifiques n'ont pas
trouvé de traces d'infection passée par le
virus.

Les auteurs de l'étude soulignent ce-
pendant qu'ils n'approuvent pas l'hyper-
vaccination, et invitent à ne pas extrapoler
ce cas singulier.

Caitjan Gainty, spécialiste de l'histoire
des vaccins au King's College de Londres
n'ayant pas participé à l'étude, a déclaré à
l'AFP n'avoir "jamais entendu parler d'une
personne ayant reçu plus de vaccins que
cet homme".

Virologue à l'université de Tokyo, Spy-
ros Lytras a également jugé qu'"il s'agit
certainement de la personne la plus vac-
cinée rapportée à ce jour" et qu'un tel cas
ne se reproduira pas "de sitôt".
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"Je tiens beaucoup à ma montre, c'est mon grand-père qui
me l'a vendue sur son lit de mort."

Woody Allen

"Deux personnes mariées peuvent fort bien s'aimer... si
elles ne sont pas mariées ensemble."

Sacha Guitry

"Les avocats portent des robes pour mentir 
aussi bien que les femmes."

Sacha Guitry

"C'est facile d'arrêter de fumer, j'arrête 20 fois par jour!"
Oscar Wilde

"Aucun homme n'a suffisamment bonne mémoire pour
faire carrière dans le mensonge."

Abraham Lincoln

Blagues
Quelle mamie fait peur 

aux voleurs ?
Mamie Traillette.

+++++++++
Pourquoi est-ce si difficile de

conduire dans le Nord ?
Parce que les voitures n’arrêtent

pas de caler. (Pas-de-Calais)

+++++++++++++++
Pourquoi est-ce qu'on dit que les

Bretons sont tous frères 
et sœurs ?

Parce qu’ils n’ont Quimper.

Que faisaient les dinosaures
quand ils n'arrivaient pas à se

décider?
Des tirageosaures.

+++++++
Pourquoi est-ce qu'il faut mettre

tous les crocos en prison ?
Parce que les crocos dealent.

++++++++
Comment fait-on pour allumer

un barbecue breton ?
On utilise des breizh.

+++++++++++++++
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Brahim Diaz a enfin tranché. Le joueur du
Real Madrid a fait son choix, en optant pour les
couleurs du Maroc. Il devrait faire partie de la
liste des joueurs devant être communiqués dans
les prochains jours par le sélectionneur national
Walid Regragui en perspective des deux dates
FIFA du mois en cours.

La sélection marocaine, qui entamera son
stage de préparation le 18 courant au Complexe
Mohammed VI de football à Maamora, dispu-
tera deux matches amicaux au Grand stade
d’Agadir : le premier le 22 mars contre l’An-
gola et le second le 26 dudit mois face à la
Mauritanie.

La cinquième édition de la course "Foulées
féminines de la victoire" a été organisée,
vendredi à Oujda, à l'occasion de la Journée

internationale de la femme.
Cette manifestation sportive, dont le départ

a été donné à Place 9 Juillet, en présence notam-
ment du wali de la région de l'Oriental, gouver-
neur de la préfecture d'Oujda-Angad, Mouaad
Jamai, de la présidente de la Fédération Royale
marocaine du sport pour tous (FRMSPT), Nezha
Bidouane, a été marquée par la participation de

milliers de femmes de différentes couches sociales
et tranches d'âge.

Les participantes, dont la plupart sont des
élèves, des membres d’associations sportives ou
de coopératives féminines, ont parcouru la dis-
tance de la course (3km) dans un circuit fermé.
Parallèlement, une course symbolique a été orga-
nisée au profit de jeunes filles et des femmes en
situation de handicap.

Au terme de cette manifestation sportive fé-
minine, organisée par la FRMSPT, sous l’égide du

ministère de l'Education nationale, du Préscolaire
et des Sports, en collaboration avec la wilaya de la
région de l’Oriental, des médailles et des prix ont
été remis aux participantes ayant occupé les dix pre-
mières places. A cette occasion, un hommage a été
rendu à plusieurs personnalités régionales et locales.

Dans une déclaration à la presse, Mme Bi-
douane a souligné l’importance de cette manifes-
tation quant à la sensibilisation à la pratique des
activités physiques et sportives sur la santé phy-
sique et morale de la jeune fille et de la femme.

Oujda accueille la course “Foulées féminines de la victoire”

La première édition de la course féminine sur
route de Tamesna a eu lieu dimanche, à l'oc-
casion de la Journée internationale de la

femme.
Cette manifestation sportive, initiée par l'As-

sociation Témara accréditée auprès de l'Union na-
tionale des femmes du Maroc (UNFM), sous le
signe "Le sport pour la femme: horizons et défis",
vise à encourager les femmes à pratiquer le sport.

Cet évènement, marqué par la participation de
femmes de différentes catégories d'âge, a égale-
ment pour objectif  de sensibiliser quant à l'impor-
tance de la pratique du sport et ses bienfaits sur le
corps et les aptitudes mentales.

La première place de cette course a été rem-

portée par l'athlète Fatima Zahra Ouhriss de l'AS
FAR, suivie de Kaoutar El Hirech (AS FAR) et de
Samira Sand (Difaa Hassani d'El Jadida).

Dans une déclaration à la MAP,   Fatima
Zahra Ouhriss a souligné que cette course se veut
une occasion de célébrer la femme marocaine, no-
tant que sa participation s'inscrit dans son pro-
gramme de préparation pour le prochain
marathon international de Rabat.

De son côté, la présidente de l'Association Té-
mara, Fatima Zahra Setaf, a indiqué que cette
course, qui se tient pour la première fois à Ta-
mesna, a suscité un fort engouement de la part des
femmes et filles.

Elle a relevé dans ce sens que le succès de

cette manifestation sportive a été possible à la fa-
veur de la conjugaison des efforts des différents
intervenants, de la société civile et des autorités lo-
cales.

Pour sa part, la présidente de l'association ac-
créditée auprès de l'UNFM à Khémisset, Hakima
Bencherifa a affirmé que l'organisation de cette
manifestation sportive constitue une opportunité
pour les femmes à Tamesna afin de s'initier à la
pratique du sport, estimant qu'il s'agit également
d'une célébration de la femme en général et de la
femme sportive en particulier.

A l'issue de cet évènement, des prix ont été
remis aux gagnantes alors qu'un hommage a été
rendu à des femmes de la ville.

Organisation à Tamesna de la 1ère course féminine sur route

Botola Pro D1 : Le duel ASFAR-Raja se poursuit de plus belle
L’AS FAR s’est imposée chez le Yous-

soufia de Berrechid sur le score de 2
buts à 0, dimanche au stade munici-
pal de Berrechid, en match comp-

tant pour la 23è journée de la Botola Pro D1 de
football. 

Les Militaires ont ouvert la marque grâce à
Tumisang Orebonye à la 37è minute, avant que
Lamine Diakité ne creuse l’écart (88è).

Au terme de cette rencontre, l’AS FAR oc-
cupe la tête du classement avec 55 unités, tandis
que le Youssoufia de Berrechid est lanterne
rouge (14 pts).

Dans l’autre match, le FUS s’est incliné sur
sa pelouse face au Raja de Casablanca sur le
score de 1 but à 0, match disputé au Complexe
sportif  Prince Héritier Moulay El Hassan.

Mehdi Maouhoub a été l'auteur de l'unique
but de la rencontre à la 28è minute.

A l’issue de ce match, le FUS  reste 3e du
classement avec 38 unités, tandis que le Raja  se
maintient à la 2e place (51 pts).

Toujours dimanche, la Renaissance de Ber-
kane (RSB) s'est imposée sur la pelouse du Has-

sania d'Agadir (HUSA) par 2 buts à 0.
Les buts des Berkanis ont été signés Youssef

El Fahli (75è) et Youssef  Mehri (90+6è).
Grâce à cette victoire, la RSB passe de la 6è

à la 5è place pour rejoindre le Wydad de Casa-
blanca (33 pts).

Pour sa part, le HUSA, qui vient d'essuyer
sa 10ème  défaite de la saison pour 5 victoires et
8 nuls, pointe toujours à la 11è place avec 23
points.

Enfin, le Moghreb de Tétouan (MAT) a été
surpris à domicile (0-1) par la Renaissance de Ze-
mamra (RCAZ)

Les visiteurs l'ont emporté grâce à un but
marqué dans le temps additionnel par Youness
El Khoutari (90+2è). 

Suite à cette défaite, la 6è de la saison pour
11 nuls et 6 victoires, le MAT a été rejoint à la
8è place par la RCAZ avec un total de 29 unités,
aux côtés du Maghreb de Fès.

Brahim Diaz rejoint les Lions de l’Atlas

Mise à jour
Le Wydad de Casablanca affrontera, ce

soir à partir de 22 heures au stade El Bachir
à Mohammédia, l’Ittihad de Tanger, pour le
compte de la mise à jour (21ème journée)
de la Botola Pro D1 de football.

Ce match a été décalé en raison de l’en-
gagement du WAC en Ligue africaine des
clubs champions.

Résultats
Chabab Mohammedia - Jeunesse

Salmi 0 - 1
Wydad Casablanca - Union Touarga 0 - 0
Olympic Safi - Mouloudia Oujda 3 - 1
Maghreb Fès - Ittihad Tanger 2 - 1
Moghreb Tétouan - Renaissance Ze-

mamra 0 - 1
Hassania Agadir - Renaissance Ber-

kane 0 - 2
FUS Rabat - Raja Casablanca 0 - 1
Youssoufia Berrechid - AS FAR 0 – 2

Jeux africains d'Accra

Le Maroc décroche 12
médailles dont 2 en or
Le total des médailles remportées par le Maroc a

grimpé à 12 aux épreuves de karaté et de lutte,
dans le cadre des 13e Jeux africains d'Accra (8-

23 mars) dont deux en or, 5 en argent et 5 en bronze.
Les deux nouvelles médailles en argent et en bronze
ont été décrochées samedi en lutte respectivement par
Ismail Ettalibi (60 kg) et Souhaib Khdar (67 kg). En
lutte, le Maroc est classé 4ème, tandis que l'Egypte oc-
cupe la première place avec 6 médailles dont 4 en or et
2 en argent.

Aux épreuves de karaté, qui se sont déroulées du
7 au 9 mars à Accra, le Maroc a gagné 10 médailles. 

Aya En-Nesyry a remporté l'or en kata individuel,
alors que sa compatriote Fatima-Zahra Chajai s'est em-
parée du même métal en kumité (combat) dans la ca-
tégorie des - 68 kg.

Les 4 médailles d'argent ont été conquises par
Adam Rchouq (kata), Said Oubaya (combat/ - 67 kg),
l'équipe nationale féminine de kata et Maroua Eddarhri
(combat/ + 68 kg).

Abdel Ali Jina (combat/ - 60 kg), Mehdi Sriti
(combat/ - 84 kg), Chaimae El Hayti (combat/ - 55
kg) et l'équipe nationale féminine (combat) se sont ad-
jugé le bronze.

Le Maroc est arrivé troisième au classement de la
discipline, alors que l'Égypte est en tête du peloton avec
15 médailles dont 10 en or, 2 en argent et 3 en bronze.

Classement
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Sport

Liverpool et Manchester City ont mené
dimanche à Anfield une bataille brû-
lante, tendue et finalement sans vain-
queur (1-1), sauf  pour Arsenal qui

conserve la tête du championnat à dix journées
du terme.

Les trois poids lourds de la Premier League
attaquent la dernière ligne droite dans un mou-
choir de poche. Les Gunners, avec 64 points,
sont en pole grâce à une meilleure différence de
buts vis-à-vis de Liverpool, avec City dans le
rétro (63 pts).

"Nous avons déjà surmonté beaucoup de
choses cette saison, mais aujourd'hui nous
avons montré que nous étions prêts à nous bat-
tre jusqu'au bout de la course", a réagi Jürgen
Klopp, l'entraîneur des Reds, à l'antenne de Sky
Sports.

La lutte reprendra de plus belle le 31 mars,
après la trêve internationale, avec les chocs Li-
verpool-Brighton et Manchester City-Arsenal.

Le dernier bal en championnat entre Jürgen
Klopp et Pep Guardiola, son meilleur ennemi
de la dernière décennie, s'est terminé dans la
furie d'un match haletant et passionnant jusqu'à
la dernière seconde.

"Quel match, quelle ambiance, quel après-
midi!", s'est d'ailleurs exclamé l'Allemand, qui
quittera Liverpool en fin de saison pour se re-
poser.

Ses Reds à réaction, comme souvent, ont
effacé l'ouverture du score de John Stones (23e,
0-1), laissé seul au premier poteau sur un corner
admirablement tiré par Kevin De Bruyne.

Darwin Nunez est venu obtenir un penalty

indiscutable, qu'Alexis Mac Allister a transformé
(50e, 1-1), sur une passe en retrait mal appuyée
de Nathan Aké, en se faisant faucher dans la
surface par Ederson, blessé sur l'occasion.

Liverpool a réclamé deux nouveaux penal-
ties dans le temps additionnel, sur des fautes
supposées contre Salah et Mac Allister, mais l'ar-
bitre n'a pas bronché. City a touché une fois la
barre transversale (Phil Foden 73e) et un poteau
(Jérémy Doku 89e).

Les Citizens comptent désormais vingt-et-
un matches sans défaite, toutes compétitions
confondues, mais ils ont de nouveau été tenus
en échec à Anfield, un des rares stades où ils se
cassent régulièrement les dents.

Guardiola ne s'y est imposé qu'une fois de-
puis son arrivée au début de la saison 2016-
2017. C'était en février 2021 devant des tribunes

vidées par la pandémie de coronavirus. Il n'aura
donc jamais réussi à le faire devant Klopp et ses
supporters réunis.

"Je sais à quel point c'est difficile à Anfield.
C'est également difficile à l'Etihad, Liverpool n'y
a pas gagné depuis huit ans", a pointé l'Espagnol
après la rencontre. "Nous prouvons, des deux
côtés, que nous sommes d'incroyables compé-
titeurs".

Quatre buts en seconde période ont permis
à Tottenham, plus tôt dans la journée, de domp-
ter Aston Villa (4-0), son grand rival dans la lutte
pour la quatrième place qualificative en Ligue
des champions.

Les Spurs avec 53 points reviennent à deux
longueurs d'Aston Villa (4e, 55 points) avec un
match en plus à disputer, contre Chelsea, à une
date encore non définie.

Leur domination, stérile avant la pause (un
tir, non cadré), s'est concrétisée grâce à James
Maddison (50e), Brennan Johnson (53e),
Heung-Min Son (90e+1) et Timo Werner
(90e+5), face à une équipe réduite à dix après
65 minutes.

"Tout le monde disait que c'était une ques-
tion de vie ou de mort pour nous. Je suppose
que nous ne sommes pas encore morts", s'est
amusé l'entraîneur Ange Postecoglou auprès de
la BBC.

Tottenham n'avait plus gagné depuis avril
2022 contre Aston Villa en championnat, déjà
un 4-0 à Birmingham.

La suite? Ne pas regarder trop loin, plutôt
"match après match, désolé pour la réponse cli-
ché ennuyeuse", a évacué Maddison sur Sky
Sports.

Les prochains adversaires des Spurs s'appel-
lent Fulham, Luton, West Ham et Nottingham
Forest.

Dimanche, West Ham a remonté deux buts
à Burnley (2-2), avec une égalisation dans le
temps additionnel, pour conserver sa septième
place avec un point d'avance sur Brighton, vain-
queur 1-0 de Nottingham Forest.

Liverpool et Manchester City s'accrochent
Arsenal en profite 

Après deux matchs nuls, le Real Madrid
a renoué avec le succès dimanche en
battant à domicile le Celta Vigo (4-0)

pour conserver une avance confortable sur ses
concurrents en tête du championnat d'Es-
pagne.

Toujours leader avec sept longueurs
d'avance sur Gérone (2e, 62 points) et huit sur
son grand rival le FC Barcelone (3e, 61 points),
le Real (69 pts) distance désormais son voisin
l'Atlético (4e, 55 points).

Privés de leur prodige anglais Jude Belling-
ham, suspendu, les Merengues s'en sont remis
une nouvelle fois à son compère d'attaque Vi-
nicius Junior, opportuniste pour ouvrir le score
en deux temps après une tête de Rüdiger mal
repoussée par le gardien du Celta Vicente
Guaita (21e, 1-0).

Le dixième but de la saison de l'attaquant
brésilien, après son doublé à Valence le week-
end dernier et celui de mercredi contre Leip-
zig.

L'expérimenté Guata, 37 ans, a été le héros
inattendu de la soirée, en maintenant les siens

dans la partie avec plusieurs parades décisives face
aux assauts madrilènes, emmenés par un Eduardo
Camavinga intenable dans le cœur du jeu.

Mais il a fini par craquer  en fin de rencon-
tre en marquant contre son camp après une tête
sur la barre de Rüdiger (80e, 2-0), avant un
deuxième csc de Carlos Dominguez (88e, 3-0).

L'espoir turc Arda Guler, 19 ans, a signé
son premier but sous le maillot merengue au
bout du temps additionnel (90e+4, 4-0) pour
enfin lancer sa carrière dans la capitale espa-
gnole après des blessures à répétition.

Un score logique au terme d'une partie à
sens unique pour les hommes de Carlo Ance-
lotti, toujours intraitables en tête de la Liga.

Plus tôt dans l'après-midi, l'Athletic Bilbao
(5e, 53 points) est allé s'imposer sur la pelouse
de Las Palmas (2-0) et revient à deux points de
l'Atlético Madrid (4e, 55 points), tombé une
nouvelle fois à l'extérieur contre Cadix samedi
(2-0).

Villarreal (11e, 35 points), humilié 4-0 à
Marseille jeudi, s'est bien repris en frappant un
gros coup (3-2) chez le Betis Séville (7e, 42

points) dans la soirée, à quatre jours du huitième
de finale retour de Ligue Europa contre l'OM.

Le Séville FC (14e, 27 points) devait tenter

hier de poursuivre sa remontée au classement
face à la lanterne rouge Almeria (20e, 9 points)
en clôture de cette 28e journée.

Liga : Le Real conforte son statut de leader
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